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la construction d s bâtiments agri
coles, des maisons pour les officiers, 
des clôtures, l’achat des chevaux, 
des instruments aratoires, etc, etc.

Voilà une somme importante à 
dépenser dans notre district Outre 
ces $ 120,000, le ministre de l’agri
culture calcule qu’il faudra dé
bourser, chaque année $12,000 à 
$15,000, en supposant que la ferme 
ne donnerait pas de rendement.

Les autres stations coûteront en 
viron $25,000 chaque. A Manitoba 
et à la Colombie-Britannique, le 
gouvernement n’aura pas à acheter 
la terre. Il lui suffira de tailler 
dans les immenses domaines qu’il y 
possède.

ECHOS DE HULL Le Pacilique Canadien

L’assemblée annuelle des actionnaires de 
la compagnie du chemin de fer canadien du 
Pacifique a eu lieu, hier après-midi, sous la 
présidence de sir George Stephen.
Ch cries Drink water remplissait les fonc
tions de secrétaire.

11 appert d’après le rapport du sec 
que les profits nets do la compagnie pour 
1 année qui vient de finir août de &82ô,216. 
Voici l'état comparatif des recettes*

Assurances
Comme nous le disions hi^r, le 

chiffre des assurances dans le der 
nièr incendie est très petit. Le voici 
aussi près que possible reparti par 
compagnies d’assurances :
Royal, Angleterre................ $ 1,000
London Corporation, Angl.... 700 
Northern, Angleterre
Caledonia, Ecosse......
City of London, Angleterre.. 8,00°
Hartford, Hartford, Con......
Glasgow et London, An g... 
Phoenix, Londres, Angl......

1884 1883
1,350 Passagers.................

Fret............................
Malles........................
Express.....................
Chars salons et 

dortoirs.................

1,080,902 30 2,830.222 08 
3,410,803 39 4,881,805 68 

85,730 83 137,151 92 
95,(371 08 172,303 01

1,450
)(
I1,000

«3,402 00 - 73,fiai 65 
134,358 47 2411,420 0810

1,000
Total..................6.750.621 27 6,308,403 12

4,658,630 78 6,143,276 43
1,101,860 S2Ta,226,210 07

VDépenses815,000
Profit net

Matériaux de construction compris dans 
les recettes ci-dessus et chargé au prix cou- 

t:

Protection miraculeuse
On rapporte au sujet du dernier 

incendie des cas de protection d’uu 
caractère extraordinaire et provi
dentiel. Ainsi chez M. David St 
Martin, No 84 rue du Lac, maison 

j voisine de M. Anthyine Carrière, 
incendiée, en dépit des efforts les 
plus considérables, le feu avait 
commencé à brûler le pignon de la 
maison, lorsque tout à coup la 
pompe cessa de fonctionner, le puits 
étant asséché. Toutespoii de sauver 
la maison était perdu et le voisin de 
M. St Martin, M. Bavthélémi Val- 
lière, qui depuis longtemps persis
tait malgré une chaleur intense, à 

mi- demeuiei' sur le comble de sa 
maison et à l’arroser avec l’eau 
qu’on lui fournissait dans des 
seaux, abandonnait la partie lors
que le feu ce-sa tout à coup à la 
maison de M. St Martin.

Personne ne pouvait s’expliquer 
ce fait, brsqu’après l’incendie, en 
allant dans le grenier pour voir 
les dommages causés par l’incendie, 
on découvrit dans le pignon, accro
ché au pan tout percé à jour par le 
feu. un crucifix de 18 pouces de 
longueur, en plâtre bronzé et fixe 
sur une croix en bois que le feu 
avait atteint et que l’un voit encore 
tort calciné.

Ce' crucifix est une relique de fa 
mille laissée à madame St Martin- 
par madame Dupié, sa sœur. Celle ci 
à sa mort, a bien recommandé à sa 
sœur de ne passe désaisir de ce cru 
cifix,qui, disait-elie, lui était cher 
parce que c’était un souvenir de fa 
mille et parce qu’il lui avait procuré 
do grandes consolations pendant 
les deux années de maladie qui ont 
précédé sa mort 

Pendant que M. Barthélemi Val 
lière travaillait avec la plus grande 
ardeur à protéger sa propriété, ma
dame Vallière priait la bonne Ste 
Anne avec la plus grande ferveur.

h1883
$023,103 brûtes. $710,418 brûtes* )(PARLEMENT FEDERAI Au compte des terres comme suit :
Total, subventions en terres....... $25,000,000
Ventes au 31 décem

bre ’83.........................
Moins les terres annu-

H
$3,757.002

285,604CHAMBRE DES COMMUNES
3,472,018

21,527,062

6,703.815

A être retenu 
gouverne men 

D'après les 
arrangeai

r.'°(Séance du 12 Mai.)
La séance est ouverte à 3 hrs. 
L’honorable M. CHAPLEAU 1 

sujet du dépa: 
ms publiques et do 1 
t lu une seconde fols.
M. ROYAL demande si le gouvernement 
it informé qu’un grand nombre d*im 
rants traversaient du Dakota et du Te 
x Manitoba.
L’honorable M. CARLING répond que les 
iformations du gouvernement à ce sujet 
b sont pas encore .complètes mais qu’il 
i s’en assurer.
En réponse à M. Royal sir Hector LAN- 
EVIN dit que le'gouvernement a reçu du 
juvernement de Manitoba copie de réso- 
.tions au sujet de l’amélioration de la na- 
gation du lac Winnipeg et qu’il a l’inten
on d’examinerla chose.
M. UAMERON (Victoria) demande que 
tus les bills sur la question de tempé- 
ince soient ml» sur les ordres du gouver-jnmnL
M. BLAKE s’oppose à ce que le bill de 
.’Jamieson soit compris dans ce nombre. 
M. MCCARTHY s’oppose à oe que tous 
is bills soicntAoumls ensemble.
M. HICKEY*demande que le bill coi 
infc les pharmaciens soit aussi mis 

gouvernement.
Leabills suivants qout été lus 
ème fois et adoptés :
Bill pour amender la loi relative au sa- 
ire de certains juges de la Cour Suprême. 
Bill pour pourvoir à l'administration des 
srres publics df ns la Colombie Anglaise. 
Bill pour amender Tacto consolidé du 
venu de l’intérieur de 1883.
M. THOMPSON demande que la Cham- 
e se forme en comité au sujet de la no- 
ination de certains juges dans le Nord-

nouveaux
presents un 

rtement des impres- 
a papeterie. Ce bill

«bill au $14,734*09
Etat des obligations hypothécaires do la 

compagnie :
Total des obligations

émises..............................
Obligations déposées 

dans le gouvernement 
comme garantie en 
vertu du contrat sans
intérêt........................

Obligations retenu 
par le gouvernera 
en vertu de l’acte d’i 
prunt de 1884,
téréfc...............

_ ligations r 
par la vente des terres 
et annulées depuis... 7,891,600

$25,000^000 CARTES D’AFFAIRES

OTTAWA«5,000,000

DLLE. O. BERTRAND,
MOniSTE,

Clü-
•ansin-

.. 8,996,000
Partira lo 1er de Mai de la rue Clarence 
nour aller demeurer au coin des rues 
Water et Dalhousie. Elle invite ses nom
breuses pratiques de venir l’encourager 
comme par le passé.

OMI rachetées

21,887,600

Balance des obligations 
courantesdansie 
blic................................... $8,612,600
Lev. nouveaux directeurs pour l’année 

couvante sont : Sir George Stephen, 
président ; M. Win C Van Horne, vioe- 
nréaident ; i’honorable Donald A. Smith, 
MM Richard B Angus, Bdround B Osler, 
Sandford ’Yletning, C B, O M G: H 8 
Noribcvte.R VlMarMneen,! honorable W L 
Scott,‘J George R Harris. 1 “honorable Levi 
P MetSon, 51 Richard J Cross. Lee deux 
dernière furent choisis en remplacement 
de MM P du P Grenfell et C DRcse.deLon-

t. Mmm.
une troi-

J'al maintenant en mains un immense as
sortiment de chaussures faites à la main. Les 
pratiques trouveront tout ce qu'elles peu 
vint désirer en fait de chaussures de 
printemps et d’été. Bonne qualité, demie 
goût et a bon marché.

G. MURPHY,
No. 636 côté ouest de la rue Sussex

La motion est agréé et un Mil basé sur 
déposé et lu pour la première

forme en comité sur le 
U Can ad

LES CHAPEAUXCOLLEGE D’OTTAWA
i ambre

Yum-YumA sixheqrjps.Ja' Samedi de cette semaine les 
élèves du collège recevront la visite 
de deux clubs de foot-ball de Mont
réal. Depuis quelques années nos 
jeunes collégiens ont pris une part 
active à tous les amusements parti 
culiers au pays. Nous les avons vus, 
par exemple, l’hiver dernier, figurer 
avec honneur dans la grande fête 
des clubs de raquettes, etc. A l’au 
tomne, ils remportaient des succès 
signalés sur tous les clubs de foot
ball des universités et collèges 

M. Vian, cordonnier, a donné d’Ontario et finalement sur le club 
de chaussures de la ville.

SEANCE DU SOIR
La Chambre reprend en comité la consi- 

tération du bill concernant les Statuts 
efôndus. Ce bill est rapporté et lu une 
roisième foie.
L’honorable M.CHAPLEAU proposée; ne le 
fill pour amender l’acte pour la restriction 

i l'immigration chinoise soit lu une sc
inde fois.
M. MITCHEL

—ET—

“MIKADO”
Mlle A. McDonald

Notes diverses
M. l’ingénieur Du mais était oc

cupé, ce matin, à tirer les lignes 
pour régulariser la rue Principale 
dans la partie incendiée.

Un nombre considérable de pro
priétaires disent qu’ils ne rebâtiront 
pas si le conseil ne décide pas im
médiatement de faire un aqueduc.

L s’oppose A la danse du 
affectant une somme de $3,000 pour 

interprète chinois. Il demande que la 
mime soit réduite à $1,000.
L’honorable' M. CHAPLEAU dit 
ait très difficile de se 
terrprète chinois, et < 
était nas exorbitante.
M. MITCHELL retire son amendement 
i proposant de le présenter à la seconde 
et are du bill.
M. GORDON soutient, que dans sou en- 

îbk* le biH est très acceptable.
KESPEAREpropose comme amen 
qu’au lieu d un droit de $50 sur 

haque immigrant chinois il soit in.f. »-■ 
in droit $100. Cet amendement est perdu 
Uoe clause pourvoit a ce qu’un vert i lira: 

on né à un chinois laissant le pays, lu 
ermettede retourner libre de tout’ impôt 

d’un an. M. Shakespeare 
-mande que ce délai soit limité a (J m -i«. 
L’amendement est perdu et le hill est 
.pporté.
A 11.30 la séance est

Vont |>»m leur égal.

Maison de Modes Parisienne
521 KDE SUSSEX,

Quatrième porte de la rue York.

x'i]procurer un 
que cette somme

vingt quatre paires 
et des hardes pour les incendiés. Nous sommes heureux de faire 

remarquer ici que les jeux, au col
lège, n’empiètent en rien sur le 
temps consacré aux études ; on nous 
affirme même que les congés sont 
moins nombreux et plus courts que 
dans n’importe quel collège classi
que. 11 n’y a qu’un demi congé le 
jeudi, depuis midi jusqu’à cinq 
heures, et cela même dans la belle 
saison , le mardi après-midi il y a 
classe à une heure «t demie jusqu'à 
deux heures et demie, puis étude 
de cinq à sept heures. Ajoutez au 
demi congé du jeudi quelques 
grands congés, comme le lendemain 
de Noël, du jour de l’an, la St Pa
trice, la St Joseph, le lundi de Hâ 
ques, etc,, el vous aurez la somme 
de recréation accordée aux élèves. 
Si une partie de balle ne peut se 
jouer le jeudi, comme ce sera le 
cas cette semaine, les directeurs 
changent l’ordre de la semaine de 
manière qu’il n’y ait aucune perte 
de temps.

Nous assisterons donc avec plaisir 
à la partie de samedi ; tous les pa 
rents et amis des élèves et du col
lège en feront autant. Il nous sou
vient que le collège a généreuse
ment donné l’usage gratuit du ter
rain

Nous apprenons avec plaisir que 
M. Washburn, régistrateur, est 
mieux et revenu chez lui.

Des mandats de recheichu seron’ 
pris pour recouvr. r les efiets des 
incendiés qui n’ont pas encore été 
rapportés à la station de police.

L’assurance Royale a payé à M. 
L. N. Dorion $800 sur ses efiets de 
magasin. Son assurance était de 
81000.

M. Landry a commencé à bâtir 
temporairement auprès de son lot.

M. L. N. Dorion est rendu dans 
son nouveau magasin, 130 rue 
Principale et a commencé à vendre

DR TOUTES SORTES,

Bois de Chauffage,
Bardeaux,Distribution

Les Révérendes sœurs Grises du 
iuvent de Hull sont activement 
;cupées à la distribution des har- 
îs et autres efiets donnés pour les 
cendiés. Le travail est inces- 
nt, considérable et les révérendes 
surs trouvent un secours inappré- 
able dans la personne de dames et 
inoiselles charitables qui veulent 
en les aider à faire cette distribu- 
Mi. Parmi les généreux- dona 
urs de hardes et tff ils pour les in 
ndiés sont les Révérendes sœurs

Lattes,
Tuyaux de grès 

pour égouts, 
Etc., Etc.

Il nous reste encore 
quelques bonnes Mon
tres que nous vendrons 
à $1.00 par semaine.

Dernière heure
Sir Hector Langevin a donné 

ordre que les travaux de construc
tion du bureau de poste commen
cent demain matin. Le bureau sera 
reconstruit un peu plus petit et 
quinze pieds en arrière de la ligne 
de la rue.

Une députation d’Aylmer compo
sée de Son Honneur le maire M. 
Cormier, de M. Foran, avocat, de 
M. McArthur, M. Rainboth, ex 
conseiller, Malcolm McDougall, 
avocat, et C. Devlin, marchand, est 
arrivée
apportant au comité d’organisation 
la souscription du village d’Aylmer, 
en tout 8377.75. Merci.

Rectification
M. Joseph Courval, dont le nom 

apparaissait hier dans nos notes de 
la cour de police n’est pas M Joseph 
Courval, de Hull.

s, Grisou et Potvin, Ottawa ; 
Vian, Hull ; M. Levêque, Ot- 
; Révd P. Prud'homme, curé 

e Anne ; Jos. Lapierre, épicier, 
; Delle Brophy, Ottawa ; MM. 
, Kearns et Ryan, Hôpital Gé- 
, les domestiques de l’Hôpital 
ral, Ottawa ; Mme Taché.

athlétique pour les courses en 
raquettes lu “ Frontenac.” Que 
tous sachent reconnaître cette fa
veur en allant en foule au terrain 
du collège samedi. Les jeux com
menceront à 2.30 p. m. La bande 
du collège jouera les plus beaux 
morceaux de son répertoire. Les 
dames sont admises sur le terrain 
gratuitement. Les billets sont de 25 
cents.

Hull, cette après midi,

n
u.Le commerce de bois

Les commerçants de bois des 
tiaudières expédient chaque 
ur une grande quantité de bois 
ir les marchés américains.

i

541, RUB SUSSEX.
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SOUSCRIPTIONS

Nous voyons avec plaisir par 
dépêches télégraphiques que
a
des souscriptions au montant di 
$5.000 pour venir en aide aux in 
cendiés de Hull et que l’argent v; 
être envoyé incessamment.

Son Excellence le gouverneur 
général a souscrit de son côté 1< 
somme de $250, et M. W O McKay 
d’Ottawa, $ ; 00. Merci à tous ce: 
généreux donateurs.

LES SOUSCRIPTIONS

Nous publions dans une 
co'onne la liste des souscrit 
qui ont payé le montant de

comme celles-ci celui qui donn 
p'omptemeut donne doublement 
c’est pourquoi tous devraient s’em 
presser de faire tenir au Révd Pèr

nisation, Hull, le montant de 
souscription. Les besoins sont 
br ux et pressants. !

SOCIÉTÉ ROYALE

La ^Société Royale doit tenir sa 
réunion annuelle le 21 mai pro
chain- Les séances dureront pro
bablement une couple de jours. On 
dit que M. DeColles qui a remplacé 
le regretté Oscar Dunn, fera l’éloge 
de son prédécesseur, suivant le 
mode suivi à l’Académie française.
Dai.s ce cas, on peut s’attendre à 

esquisse biographique digneune
de l’auteur et de l’homme distin
guéjtrop tôt enlevé aux lettres cana
diennes.

LE HOME RULE

Le Free Press sait bien qu’il ment 
effrontément lorsqu’il cite l’un des 
votes donnés à la Chambre des 
Communes, pour prouver que les 
conservateurs ont voté contre le 
Home Rule.

Ce qui est vrai, c’est que les 
conservateurs ont voté contre la 
motion de M. Blake. Ce qui est 
vrai, c’est qu’ils ont voté pour la 
motion Costigan en faveurdu Home 
Rule, tout comme en 1882. Ce qui 
est vrai, c’est que les libéraux, M. 
Blake en tête, ont dû voter avec les 

■conservateurs pour cette même 
motion Costigan.

Pourquoi vouloir tromper le pu
blic ? Le Free Press prend-il ses 
électeurs pour des ignares ou des 
gobe mouches. On le dirait.

MIROBOLANT

La Patrie a un collaborateur—il 
ne demeure pas à cent lieues d’Ot
tawa—qui se plait à relever ies 
fautes de langage de ses confrères 
Nous savons que ces fautes sont 
légion, et qu’il y a un immense 
travail d’épuration à faire dans 
notre presse.

Seulement, l.i Patrie a l’air de croi 
re qu’elle a le monopole du langage 
académique, quand il ne se passe 
guère de jour qu’elle n’offence la 
grammaire sans compter le bon 
sens. La première phrase de son 
premier Montréal d’hier se lit corn 
me suit : “ C’est aujourd’hui que 
“ commence, à Québec, la discus 
“ sion du Budget qui a pompeuse- 
“ ment exposé samedi l’honorable 
“ M. Robertson.” Ce qui a est une 
perle à encadrer !

El il u’y a qu’a remuer le las

DU NOM
?....deman<la-t-

pas....
t rendre Sair-

que lui criait 
science, cette 
n murmure et 
Lt le fracas de 
t étouffer, 
i vu emporter 
-t-il. On me 
n ne trouve- 
preuve. ...Mais
m....
■adressa, l’œil 
us généreuse

errompit-elle,

is calme elle

ait rien, pou
ter, vous !.. 
lemblait près 
x souffrances 
■ats qui se li

st l’accusé à 
ide son sort, 
:es éternelles 
iict de vie ou 
ar cette petite 
. le jury sortir

il, quoi ?....Ce 
it, je consens, 
quatre-vingt 

raterai les in- 
ae depuis que 
.nous serons

ichait la tête
ite.
terfuges indi- 
iça-t-elle. Tu 
airmeuse que 
iidait confier 
unifie.... C’est 
: rendre, 
teur ” devait 
te qui, tant 
lire, avait été 
. pays, 
cruelle, 

amertume, 
tant qui n’a 
nelle comme 
mais été ten
ts pour qui 
tion.
te Dieu seul, 

peut juger, 
lit tout et lit

ma

dépositaire, 
ien ainsi que

; mère vivait 
mon trouble 
me voyant 

le qui n’était 
remblais de 
t ses séduc- 
: de moi... 
aeur chargé 
mtre, comme 
ait reçu en 
licieuses li-

11.-.

ae j’ai remué 
retrouver le 
Mais il avait 
trtois, on ne 
t devenu.... 
t de me dé- 
hâteau, oui, 
[uels chaque 
r les meu- 
imme si le 
r le soir, 
is entendu 
ter que le 

guerre. ...je 
puis, à me
ns le domai- 
renait plus 
t m’eu sén
at le posses-

lésespéré en 
îauvaise, ne 
tyale Marie-

.répéta-t-

tordait les

I

1

■ain Carnaval 
Koyal.”

at i noir ft 
soir, I» u

nr le prochain 
ihwion, seule"
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pour trouver chaque jour des énor
mités abracadabrantes !

Le collaborateur de la Patne peut 
être de la Société Royale, mais on 
avouera que M. Sauvalle aura 
besoin d’un long stage avant d’y 
arriver.

COMTÉ DE GLENGARRY

1 On annonçait depuis quelque 
a temps la candidature de M. Patrick 

Purcell, entrepreneur bien connu, 
i dans le comté de Glengarry. Ce1 te 

candidature qui devait éclore sous 
, les auspices du parti libéral, est 
i mort née.
, M. Purcell a piésidé à ses pro- 
i près funérailles. Heureusement 

pour lui qu’elles n’étaient que poli
tiques. Il a même pris la peine 
de réunir les électeurs de Glengarry 
pour leur annoncer la grande non

. velle.....qu’il ne serait pas candidat.
, Pourquoi les déranger pour si peu ? 
. Il a donné une foule de raisons

pour motiver sa retraite. Ce n’est 
pas qu’il s’attendait d’être battu ! 
Tout au contraire. C'est parce:qu’il 
craignait de monter malgré lui au 
Capitole !

Glengarry ! Voilà un comté que 
les libéraux voudraient bien repreu 
dre. Il leur a appartenu si long
temps ! L’honorable D. A. McDo 
nell, l'incarnation même du gri- 
tisoie, y était élu d’ordinaire ou 
par acclamation ou par des inajon- 
lés de 1800 à 2000 voix. Cela se 
passait, bien entendu, avant qu’il 
fut lieutenant-gouverneur d’Onta
rio. Mais advinrenl les premiers 
flots de la marée Irançaise du Bas- 
Canada. La majorité g rite, se dé 
gonfla sensiblement. Ce flot gros
sissant, le gritisme fut non seule- 
entamé mais complètement en 
glouti. Demandez-le à M. Vacmas
ter, il vous dira qu’il doit à nos 
compatriotes d’avoir pu repousser 
l’ennemi et conquérir ce comté au 
profit des idées conservatrices.

M. Macmaster doit-il être réélu ? 
Oui.Jdirons-nous. Comparativement 
jeune, ce monsieur est à la fois l’un 
des avocats les plus distingués de 
Montréal et l’un des députés de 
l’avenir. M. Macmaster est familier 
avec notre langue, il connaît nos 
besoins, nos aspirations, et nous 
devons lui continuer notre con 
fiance, du moins jusqu’à preuve 
qu’il en est indigne.

Canadiens de Glengarry ! Cana 
diens d’Ontario I Ne nous divisons 
pas. Continuons d’être unis. L’union 
seule peut nous donner notre légi
time part d’influence et nous faire 
respecter. Défions-nous des far
ceurs qui voudraient nous diviser 
dans un but personnel. Avant tout 
l’intérêt national, l’intérêt public i

FERMES EXPÉRIMENTALES

Le gouvernement vient d’acqué
rir un nouveau titre de la recon
naissance d'Ottawa et de' tout le 
district.

On sait qu’il veut établir dans les 
environs une grande ferme modèle, 
outre des fermes secondaires dans 
différentes provinces. Ces fermes 
ont pour but de compléter les insti
tutions existantes pour le dévelop- 
pemviit de l’agriculture. Les expé
riences porteront sur la culture des 
grains, la plantation des arbres, 
l’élevage des animai x, les mieux 
adaptés aux différentes parties du 
pays. Le résultat de ces i ssais sera 
communiqué au public dans des bul 
letins officiels, de façon que tous 
les agriculteurs puissent en faire 
leur profit.

La ferme centrale sera de beau
coup la plus importante. Les pre
miers frais d’ir.lallation sont esti
més à $120,000. Gela comprend 
l’achat de la terre, 400 à 500 acres,

Le m
eilleur est le m

eilleur M
arché.
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A VENDREM. Prêteur et les Anglais

Londres, 12 -Les -Royal Stadia- NOUVELLE LISTEL‘Alaska.
11TELEGRAPHIE pi iucipaux médecins 

dressé une requête à M.
exposer à Lon- 
meiit de la rage.

Washington, 12—Le gouverneur Swin* 
", de l’Alaska, a donné dumpies rensei 

gnements au comité de lu Chambre s 
territoire de l’Alaska. Il a soutenu qu 
pêcheries de ce territoire pouvaient appro 
visionner de poisson le monde entier. Les 
mines d’or donnent un rendement de $16 la 

ne, sans que le trairement du minerai 
te plus que $1.20. Les richesses fores

een t aussi très considérables.

DUES, JJS~
d’Angleterre ont a<~ 
Pasteur le priant de 

théorie sur le

La propriété située sur la rue 
Sussex et connue sous le nom de 
Hotel Peerless, en face du quai de 
la Reine. Aussi 2 maisons sur la 
rue Bolton, Lettre O : 
ferme de 50

!
traite

Le bi-métallisme CHAPEAUX 9SALLES DITCANADA
DALondres, 12—A ur.e conférence d’un cer

tain nombre des membres de la Chambre 
des Communes tenue aujourd’hui, il a été 
décidé de présenter une motion demandant 
au gouvernement d’ouvrir des négociations 
avec les grandes nations commerciales en 
vue d’une entente sur la valeur relative 
des numéraires d’or et d’argent comme 
moyen d’échange international.

- ~ , aussi une 
de terre, lot 16, 

9ème concession, Ottawa Front, 
township de Gloucester. Pour plus 
amples informations s’adresser à

WOODCOCK.acresNouvelles de Québec
Quebec 12->Le “ Vancouver" le premier 

etcamer océanique de la saison Quittera ce 
feort demain avec les malles en destination 
pour l’Angleterre.

*98 Bue. WelingtonCorruption municipale
New-York, 12—Le procès du conseiller 

municipal Jaehne, accusé d’avoir reçu un 
pot-de-vin de $20,000 pour voter en faveur 
de la concession de la ligne de tramways 

ay, a commencé hier devant la 
Oyerann Lerminer. Contrairement à 

toutes lus prévisions, le nombre des cu
rieux était relativement restreint, et chose 
plus surprenante, à très peu d’exceptions 
près, il n’y avait pour ainsi dire pas de po
liticiens connus dans la salle. D’ailleurs, 
l’audience d’hier a été exclusivement 
sacrée à la procédure aussi ennuyeuse 
qu’hérissée de difficultés pour choisir les 
jurés. Et encore, Jusqu’à présent, n’est-on 
parvenu à en trouver que quatre remplis
sant les conditions requises par la loi.

Chapeaux Canton.
Chapeaux Milan.
C ’ape ux Braid.
Chapeaux Gallon.
Chapeaux Chip. “
Chapeaux Noir 1 
Chapea x Brun”foncé.
Chapeaux Brun clair.
Chapeaux i-aon.
Chapeaux Drah.
Chapeaux|Blan-'s.
Chapeaux Braid uni.
Chapeaux de fantaisie.
Chapeaux; pour jeune gens et gens de 

petite taille.
Chapeaux pour les vieux et les per

sonnes de haute taille.
Chapeaux de toutes formes et couleurs 

et ue tous prix.

Le célèbre magasin de Modes.
30 BUE SPAVKN.

Il leva 1 
l’entourait 
Celui qui ] 
Yvon Trui 
danse, avu 
|K»ur lui ei 
garçon lui 
qui rappel 
cœur. Il 
lu chaumiè

Octave ; e 
aura heure 
bien auss 
la soigne d 
un petit a 
c’est sûr.

Du viole 
plusieurs f 
tement nu: 
lus simples 
les précipi 
chancela lit 
où à la 
çut en elfe 
la mère du

L’accuei 
grave. Elle 
plaça un et 
remit silon 
à la maladi 
un peu éni 

ille Trér 
alla sécher 
Merveilleu 
sentait prei 
chau mière. 
touchante 
venir le me 
reprendre li 
baguette d< 
cet hum oie 
était là, re 
rait le char 
chnrité- 

L’orages 
et flocunnoi 
comme les < 
eité sur u: 
rayons de s 
flaques d’ea 
taient les g< 
dure pourp: 
congé de se 
de faccomp 
min ; il ajo1 
la part de n 
deobmystèï 
culté de le i 
pas pendan 
lence em bai 

—Pardon 
pas de ma n 
vous couvai 
mon amour, 
mon cœur !

Elle Tinte 
ment de s 
tranquillité.

—Vous a’ 
monsieur, ji 
tendre plus 

Et elle 
—Vous m 

rêtant.
—Ecoutei 

avec élan. \ 
sincérité ? v< 
sentiments i 

—Pou Vi] u 
rien, monsie 
retourner au 

—Daniolli 
je reviendra 

—Ce serai 
sieur Octave 
bandonner i:

Après cett 
elle se remit
tiU--Ah ! s’é 

elle est sans 
elle ne m’ain 

A ce en, I 
mais plie rali 
chancelait.

Le cœur il 
ment de che: 
I^re se mêlai 
dissait son ai 
rait-il avec a 
pas d’âme 1 < 
qui brillent t 
restent insen 
joie ou la do\ 
Son pouvoir 
franchir ! je 
re le tour du 
quiso de Bios 
exaltation éti 
pas plus emp: 
de sa cousine 
ment, il aper 
son camélia b 
lancolie. Peu 
gagna, et il s< 
fant qui parle 
ô mon pauvre 
pas seulemen 
de tendresse, 
semnnt son p 
qu’on ne t 
savais repre 
en dépit de|s 
pour elle ma 
âme ? mais el 
suis témoin d> 
larmes, et pei 
tu V Car je ve 
sur mon cœui 
1 re nier, de n 

Les jours s 
tairement, il i 
des Trémie, i 
Tout en rôdai 
ombre inquièl 
colline du son 
dominait la t 
heures eutièi 
pied d’un ch< 
trevoir Daniel 
que la vieille 
effet s’asseoir 
un matin elli 
elle rontr prêt 
ne reparut pli

T. BELLEMAKE, 
520 rue Sussex.

----- :o:icrs de la malle 
ir départ, ils parti- 

at le jeudi du chaque semaine 
samedi ; la malle sera fermée à 
à partir de dei

—Les médailles du Nord-Ouest pour le 
Orne bataillon sont arrivées à Québec et sont 
maintenant entre les mains du,graveur, M. 
Geo. Chateau vert ; les officiers au 9m e font 
graver à leurs dépens sur chaque médaille 
les noms et qualité de chacun. La 
tation aura lieu lorsque ce travail

Québec, 
ont changé la dat 
jront maintenant! 
su lieu du

12.—Les steam
Photographies Cabinet.Emprunt

Madrid, 12—Un décret royal a été émis 
autorisantunempruntCubain de £24,0U0,UU0 
à G pour cent.

de Broad w
2.00 la douzaine, et elles sont réellement 

bonnes.

Voyez nos

REVUE COMMERCIALE
La question irlandaise

Londres, 12—Les défections parmi les 
irtlsans de M. Gladstone augmentent 

nombre des partisans do 
s’est accru de 88 à 108. 

nglais 
rté M.

Avis aux personnes qui désirent 
le bon temps dans leur poche. Mon 
très Waltham en or ou argent, à 
grande réduction de prix, 
assortiment complet de 
mariage et bijoux de 
gen es, garantis tels qu’on les re 
présente, sinon l’argent 
remis.

H. Norez, No 30 rue Rideau, 
porte voisine du London Chop 
House.

1
p* dement. Leprose» 

sera ter lord Hartington s 
Lee journaux radie 
qui ont jusqu’ici suppo 
sont maintenant d’avis que ses corn 
•ont insuffisantes, que la commissi 
tointe est pratiqueme 
le bill sera rejeté 
amendements.

Les adversaires de M. Gladstone calcu
lent que la majorité contre le bill sera 
d’environ 40. Cent vingt-cinq membres 
prendront part aux débats. Le duc de 
Bedford a envoyé un chèque en blanc au 
comité des libéraux unionistes. D’autres 
aristocrates ont promis des traites pour 
tous les montants qui seront exigés. Qua
rante-deux membres à la chambre des 
communes so sont joints

Londres, 12—Hier 
communes a rejetéla 
tion de li 
contre 1

Paris, 12—M. Lockroy, ministre du 
merce et de l’industrie au cours d’une en
trevue a dit hier, qu’il était content du 
progrès fait par les associations ouvrières 
en Angleterre, ce qui, selon lui, favorise le 
développement rapide du radicalisme dans 
ce pays. Il est d’opinion que le bill de Glads
tone sera adopté parce que l’opinion publi
que est toujours victorieuse. Il a surnom
mé Gladstone l’incarnation politique de 
l’Ere Victoria.

Toutes sortes de Photographies exécu 
tées à des Prix qui conviennent à tous.et écossais 

Gladstone 
cessions 
on con-

avec 
ioncs de 
différents

Nouvelles maritimes
Quebec, 12—On se rappelle que dans le 

mois d’octobre dernier le SS. Brookl 
naufrage sur l’ile d’Anticosti en se re; 
de Liverpool à Québec. Le vapeur sauve
teur Lord Dufferin partit d'Halifax,le 4 no
vembre et lit naufrage lui-même un es
sayant de sauver la cargaison du Brooklyn 
le 20 novembre.

L’équipage du dernier vapeur composé 
de 12Iiommes, passa l’hiver sur l’ile, dans 
des cabanes construites près de Fox 1 
bor où'il n’y .% que trois families de 
cheurs. Les marins souffrirent horri 
ment du froid pendant l’hiver, et les pro
visions de bouche leur manquèrent au prin
temps. Un nommé James Greer partit en 
canot pour gagner la terre forme a une dis
tance de 180 milles, à Gospel Point.

lyn lit 
ndant

Herr Most
uk, 12—Herr Most, l’agitatenr 
mis en accusation par le grand 

jury, hier, au sujet des troubles qui ont été 
créés en cette ville par les grévistes,a passé 
la nuit dans une dus cellules du poste do 
police. Il s’est répandu en récrimination 
Contre les agents de la sûreté publique 
l'ont, arreté. Plusieurs fois il a demande 
du brandy mais on n’a pas voulu lui en 
donner. Ce matin il a fait une scene parce 
qu’on ne lui a rien fourni autre chose 
qu’une serviette qui avait servi à tous les 
autres prévenus pour sa toilette. Dans le 
cours de la journée il a été conduit dans un 
atelier de photographie où on a pris £nn 
portrait qui sera envoyé aux chefs de po
lice rie toutes les grandes villes.

Most a été incarcéré au Tombes après sa 
rution devant le magistrat du. police, 
pas voulu accepter de caution.

possible et que 
u’on y fasse aoea moins q De toutes les parties du Canada.New Yo 

socialiste, sera *Cadres, Albums, Statues, 
Ouvrages Japonais. 

ABAT - JOUR
r ’ >

ï
r; De fantaisie, faits à ordre, au plus 

court délai. NOUVEAU MAGASINS TAPIaStUlK ! TAPISSERIE Venez voir nos Curiosités Mécaniques. DEau comité.
soir, la chambre des 
motion pour l’aboli- 

peine capitals par un vote de 117 PEINTURE et HUISSERIESA'its à la population de Bull 
r- M. Euclide Parent vient d’ouvrir 
un nouveau magasin de Tapisserie, 
Peintures, Huiles, V ernis, etc...

Ayant reçu un assortiment assez 
complet de tapisseries de toutes 
sortes et pour tous les goûts, et 
contenant les patrons les plus nou
veaux que vous pourrez acheter à 
25 pour cent meilleur marché qu’à 
Ottawa.

Une visite est gracieusement sol
licitée, au No 168 Rue Main, dans 
le Bloc de Poulin.

02.Il passa trois jours en mer et endura des 
souffrances horribles. Lorsqu’il laissa ses 
compagnons ils n'avaient plus que de la 
farine pour subsister. On doit 

eiliir ces naufragés sous peu.

I 50,000!Roii1eanx fie Tapis* 
Merle* des derniers goûts viennent d’être 
reçus par le soussigné. Ces Tapisseries, 
nouvellement importées, sont toutes de 
nouveaux desseins, et se vendent à des 
prix très modérés.
Peinture*. Huile*. Pinceaux, 

BlanchiMSolr*, Verni*, etc.
ASSORTIMENT COMPLET. 

gSTPeintures délayées, prêtes à poser, 
de toutes les couleurs.

No. 108 Nue Nideau,
Vis-à-vis le magasin de T. Birkett.

<Vis-à-vis les édifices du Parlement.STÏÏt envoyer

AU PUBLIC DE HULL. 
CHAUSSURES! CHAUSSURES ! ! 

Hurrah ! Hurrah 1

Billots «te banque
Boston, 12 — Une dépêche particulière 

reçue de Londres, annonce qu'une grande 
quantité de billets contrefaits de la banque 
d’Angleterre* de la valeur nominale de£100 
a été expédiée 
mise un circulation.

Le service civil- !
Toronto, 12—Sept candidats se sont pré
in tés pour subir I examen préliminaire du 

service civil et cinquante neuf pour l’exu- 
uion de qualification. en Amérique pour y ûtro Pour le coin des ruesAccident fatal

PRINCIPAL E et DUKE.ocinfions libéralesLondres, 12—Les ass 
de l’ouest et du centre de Birmingham 
adopté des résolutions exprimant leur 
loyauté à Chamberlain et leur confiance 
dans le bill de Gladstone qui, disent-elles, 
est la meilleure mesure qui ait été offerte 
jusqu’ici pour le règlement final de la ques
tion irlandaise, mais elles espèrent que 
Gladstone acceptera l’amendement qui 
veut que les représentants irlandais soient 
retenus à Westminster

Totonto, 12—Un jeune homme, 
liam Bell, de York Mills, retournait 
lui, hier soir, d’une visite chez 
lorsqu’il est tombe do vo
le cou. Il

Wil-

uu ami 
ituro et s'est cassé 

est mort peu de temps apres

Une violente tempête
PtTTsr.URO, 12—Les dernières dépêches 

u’une tourmente a passe1! dans 
Cmiunmugh et y a causé de 

liusfeurs person-

12—Une tempête effVoya 
Le vent était très violent, 
lu grêle de la grosseur de

elles de Pitts- 
entes nous rap- 

ntes tempêtes près de Cln- 
égraphiques sont brisés 

•ation est impossible. Il 
Saint-Louis.

Mr. Elzéar Fortin a toujours en mains un 
assortiment considérable 
faites à ordre, telles que Souliers de tra- 
vnil, Boites, Bottines, qu’il vendra à sacri-

annonvent qi 
la vallée de 
grands dommages et que p! 
nés ont été grièvement blés

de chaussures

Euclidk Parent. J.-Bte. DÜFORD.La campagne du Nord-Ouest
Toronto, 12 — La distribution des mé

dailles aiyc volontaires qui ont fait la cam
pagne du Nord-Ouest o eu lieu aujourd’hui. 
Le général Middleton accompagné de lady 
Middleton, de Mlle Doucut et d’une foule 
d’autres dames, a présidé à la cérémonie, 
qui avait attiré trente mille personnes.

La grève à Toronto

Manchester, 
Me n éclate ici. 
Il est tombé de 
noix longues.

Il s’est procuré les services d’ouvriers 
habiles et compétents, dont la main d’œu
vre ne peut être surpassée ailleurs.

Il vient d’importer de Chicago un assor
timent de formes pour chaussures d’un 
système tout nouveau et dont l’élégance 
ne peut être contestée.

Il emploie dans la confection de ses 
chaussures les meilleurs matériaux possi
bles et garantit que tous r eux qui laisse
ront leur ordre seront servies à leur pleine 
et entière satisfaction.

Les prix sont raisonnables.
Et pour les différentes raisons ci-dessus, 

il espère que le public intelligent de Hull 
et des environs continuera à lui accorder 
dans l’avenir le bienveillant patronage 
dont il a bien voulu le gratifier par le

16 avril 1886—3mLivres de lecture please

PORTRAITSLondres, 12—On dit que les loyalistes 
dans la province d’Ulster font dus dépôts 
d’armes en prévision d’éventualités pro
chaines.

Un libéral a souscrit £100 pour leur ache
ter des armes.

Horloge de la Passion, le Cruci
fix le plus beau des livres, l’Ame 
sur le Calvaire, Douloureuse Pas
sion, Manuel de l’Heure Sainte, la 
Sainte Communion, le Ciel ouvert 
par la Confession sincère, Médita
tions pour tous les jours de l’année, 
les plus belles prières par St. Al
phonse, Un aide dans la Douleur, 
Année Spirituelle, Quinzaine de 

‘fejues, Le Chemin du Ciel.
Ces livres sont en vente chez

New-York, 12—Les nouv 
burg et dos localités a voisin 
portent de viole 

atl. Les fils tél GRANDE REDUCTION
et tout communie 
en est ainsi Photographies grant eurToronto, 12—Les grévistes continuent à 

circuler leurs omnibus d ms les diffé- 
s de la ville, et ils sc

—Une petition mesurant 371 verges de 
long et contenant 30,000 signatures a été 
déposée au Home Office. Cette pétition 
demande à Sa Majesté de ne nas donner se 
sanction an bill concernant le home rult 
dans le cas où il serait adopté par la chain

rentes rue 
encouragés 
sur les trai:
en plus grand nombre qur 

Edward Lubaski, qui a 
' • viole la proc 

iilile coud 
rue Queen, a été co:

30jours de

Pertes causées par la tempête CABINETbeaueo
de Z Kansas City, 12—Le montant total de 

dommages causés par la tempête est de 
8150,000, dont une partie est couverte par 
les assurances.

Une dépêche de Mortonville dit que les 
dommages s’élèvent à $40,000 ; A Wyan
dotte, $10,000 ; à Odessa, Mo., cinq église 
deux entrepôts et plusieurs 
été détruits ; pertes, $165,000.

y a très peu de passagers 
y s qui, cependant, circulent

;

$2.00 par doz.ays oui, ce pendu 
nombre qu’hier.

qui a été arrêté pour 
laraation du maire et 
lucteur James Casgrass, 
ndamné à Iô d’amende

avoir assa —Michael Davilt soutient que la popula 
tion protestante d’Ulster n’est pas irl 
dalse mais bien anglaise «'t que les pai 
listes se feront fort de la mettre A lu rai

CHEZ•H.
maisons ontou 30 jours de prison ; Casgrass, pour 

frappé Lebaski à la figure, a été coud 
à $2 ou 8 jours.

m'i Dorion <&P. C. GUILLAUME,
455 Rue Sussex.

Sirop «l’oral,le nouveau, 30c 
1 » pinte, chez N. A. Savard.

Pommes sèches, 4 cts la livre,
chez N.A. Savard.

7

t)Bv a ns ville, 12—La tempête d’hier soir 
isé des dommages au montant de $60,- 
inq église a été renversée et trois pér
is ont été tuées.

Venez un. Venez tous.
ELZBAR FORTIN, 

Coin des rues Principale et Duke, Hull.
DelormeLondres 12—On prétend du côté ministé 

tériel que M. Gladstone va r. 
main a la chambre des Communes 
changements importants dans le bill 
cernant le Home Rule. L’un du 
ments pourvoira à la 
l’Irlande au pari et
de voter sur les questions qui conc 
les affaires étrangères, le budget, let 
nés et l’accise.

Lord Hartington 
cabinet ou la préponi 
l’élément modéré. Il 
Salisbury, bien que pas 
n’en devra faire partie.

Les partisans de M. Gladstone menacent 
faire dissoudre le parlement, mais il 

n’est pas sûr que dans cette éventualité la 
reine donne son consentement

Toronto, 12—Quarante-neuf tramways 
circulent, cette après-midi et un grand 
nombre ne personnes demandent de l’e: 
ploi. On a collecté dans duuf 
hier, $280.

L’union des ouvriers et des menuisiers 
a adopté des résolutions imposant une 
amende de deux piastres aux membres do 
ces unions que l’on trouvera dans les 
ways. Leur exemple sera suivi par 1 
très sociétés ouvri 

Robert Doran, James Hast, «lames Bro
gan et James Doherty, accusés d’avoir 
obstrué le passage des tramways, subiront 
leur procès demain à la cour de pol

ixxuu
sonne:

annoncer de

HO Rue Sparks et 569 Rue Sussexîn’-'dt
avec droit 

ernont 
s doua

Irepresci
Impérial LA MACHINE A «REEUROPE Coin de la rue Rideau. 

OTTAWA.
P. S.—Satisfaction garantie.

ilde l’époque ; quelle est-elle ? Tout 
le monde devrait savoir ou sait 
que c’est la

W. A. ARMOURL’armée autrichienne
Vienne, 12—L’Autriche vient de î»ma 

nier son organisation militaire et d’organ! 
ser le landsturm. Dorénavant, les effec 
tifs pourront être portés à 1,3UU,UUU hom

I«es journaux allemands se i< 
beaucoup de cette mesure. Ils y 
peut-être prématurément un gage 
et de tranquilité et une garantie du prépon
dérance de plus pour la grande famille al
lemande. C’est dépasser les bornes de la 
perspicacité. Vienne et Berlin sont des 
rivales déjà séculaires. La lutte entre l'in
fluence du Nord et celle du Sud obéir, a une 
loi historique inexorable : elle recommen
cera. l/Autriche a réparé le désastre de 
Sadowa et, tôt ou tard, elle essayera de re 
conquérir l’hégémonie qu’elle a toujours 
aspiré a exercer sur l’Europe centrale.

s’est prêt à former 
déranco sera assurée a 
aura l’appui de lord 

conservateur

e’à I
Manufacturier et Importateur SITUATIONS VACANTES

MOULURES POUR ENCADREMEN1 “New Williams” i cenlin du mot chaque insertion.
félicitent do h 4D'IMAGES, MIROIRS,d'e ON DEMANDE 20 femmes pour travailler 

à bon salaire. S’adresser au Magasin de 
Chiffons, 257 rue Cumberland.

ALEX. DACKUS, Gerant

qui tient le haut du marché.
Mesdames, examinez-là avant 

d’aller acheter ailleurs.
Vendue seulement par

C. McDIARMID,
163, rue Spark.

ETATS-UNIS (1 daces de fabrique allemande et anglaise)
Tableaux à l’huile Anglais, Fran

çais et Allemands,

Londres, 12—La deuxième lectare du 
concernant l’achat, des terres a été re

mise à lundi prochain.
Londres, 13—Le Daily News dit que si 

M. Chamberlain n’est pas satisfait des con
cessions de M. Gladstone concernant le 
Home Rule, 11 devrait en suggérer d’au-

bill AOiseaux tuée par l’électricité
Chicago 12 — Un curieux phénomène 

s’est produit samedi soir,pendant un orage 
dans les environs de la tour du Board of 
Trade à Chicago. Cette tour est surmo 
de plusieurs lampes électriques éelai 
tout un quartier de la ville.

manche matin, le veilleur, en faisant 
inde, a été tout surpris de voir que la 
en face de la tour, était jonchée de

30 mai 1886—2s.
Aussi, toute* sortes de Peintures, 

Cadres en peluche, et de canevas 
tableaux.

UN DEMANDE deux commis d’expé
rience chez A. C. Larose, 49 et 51 rue 
Sussex.pour

1 SS MARCHANDISES SONT VEN
DUES PAYABLES TANT LA 

SEMAINE OU LE MOIS.
IMAGES ENCADREES AU PRIX DES 

MANUFACTURES.

Venez me faire une visite,
Et vous épargne re» an moins de 

ÎO ft 33 par cent.

Une assemblée de l’association conserva 
trice a eu lieu à Birmingham. Plusieurs 
des orateurs ont parlé de la nossibité d’une 
entente avec le parti de M. Chamberlain
Sur renverser M. Glads

A vendre ou a louer
Une excellente maison, 299 rue Théodore. 
S’adresser à M. Elie Tassé, 635 rue St 
Patrice.

Di
Les cables sou«-mnrins
es, 12—Wm Pender présidant hier 
mbléc des actionnaires de la coin 

câble sous-marin dite Trust C., a

, en face de la tour, était jonchée de 
laines de cadavres d’oiseaux do toute 

apres, quand 
la tour est des 

de volatil 
ont dû être 

mentant les lampes, 
remonte alors au haut de la tour et a 
a té que le toit du Board of Trade 

tait également couvert de cadavres d’oi
seaux ; il y en avait même jusque dans les 
globes de lampes,dont l'un n’en renfermait 
pas moins de huit. Ces oiseaux apparte
naient aux espèces les plus variées.

On suppose qu’ils émigraient d
vers le nord,lo------------
attirés pa

Ottawa, 11 mai, 1886. la
une ftsseii 
pagnie du 
déclare que 
mencement de 1S8< 
que celui de la période corresponc 
1885. Cet

I

Tsorte. Quelqu 
l’électricien do i 
cendu et qu’il a vu ce mo 
les morts, il a dit qu’ils 
tués par l’électricitéali 
Il est remonto alors

es instants 
service dans nu perçu depuis le com 

î est de £4.155 moindre 
Imite eu

te diminution est attribuée à In 
linutio» des dividendes de la compagnie 

du câble anglo-américain et à la concur 
ce de la compagnie du Commercial Ca-

C ORRESPON DANCE CHAPEAUX
DU PRINTEMPS

nceau
cartes h-affaires

PAS DE MENSONGE
M N. B.—Je vendrai aux marchands les 

moulures, cadres, peintures, miroirs, cane 
tableaux et toutes les plus ré

BULLsi ■ le[Rêdacteur,
Certain meublier d’Ottawa, qui 

ne manufacture maintenant ni à la 
vapeur, ni avec un cheval, ni à la 
main, mais qui achète ses marchan
dises forcément avec désavantage, 
représente faussement qu’il est l’un 
des fournisseurs de l’établissement 
dont j’ai la gestion, rue Principale, 
à Hull. Pourquoi agit-il de )a sorte ? 
Pour faire croire au public qu’il 
peut vendre à meilleur marché que 
moi. Finaud, va ! ! 1 Mais ceux qui 
connaissent la qualité et la valeur 
des meubles, surtout des poêles, et 
qui marchandent aux deux endroits, 
en viennent vue à une conclusion 
dont je n’ai nullement à me plain
dre.

SK vas pour
centes nouveautés du commerce 
lures aux prix de Montréal et Toronto. Les DlleSi SiMAYS, 

Modistes et Confectioneuses 
d'ouvrages en tricot

La question d’Orient
Athènes, 12—Iæh travaux pour la for 

mation d’un nouveau ministère, sont pres
que terminés. M. Dvlynnnis a promis dt 
ne pas adopter une politique d’embarras. 

Athènes, 12 — La crise ministériel!! 
inue ; la Hotte grecque est effective 

bloquée.

Venant d’être reçu, un grand 
assortiment de CHAPEAUX dans 
les derniers goûts et à des prix 
TRÈS RÉDUITS.

—AUSSI—

Capote de Caoutchouc, Para
pluies. Circulaires en Ca
outchouc pour Dames, etc.
8^-Une visite est respectueusement 

solicitée.

âge et 
es, ils sc

tus sur la tour et ont été tués en 
r l’électricité. Plusieurs perse li

masse des sacs et des paniers

igralent di 
ra, lorsque surpris par l’or 
r la vive lueur des lai

W. A. ARMOUR,
482 rue Suss ex.

bat la tour et ont éra
masse pa AVIS. Ont transporté leur domicile au 

No, 103, de la rue Albert, en 
face du marché central, 

Hull.

Inés en ont ra: 
pleins, dans 1 / '

pour le parachè- 
el des Douanes, à 

London, seront reçues jusqu’à JEUDI, le 
20 mai, et non le 19 tel qu’il a été annoncé 
par erreur, dans un avis puolié dans ce 
journal.

T ES SOUMISSIONS 
J vement d’un HôlLes socialistes américains

Chicago 12—Les 23 officiers de police 
blessés qui sont à l’hôpital du comté, et 

• dont la plupart sont des victimes de l’ex 
plosion de la bombe lancée par les social is 

de danger. Les olïi

Athènes, 12—M. 
avait été chargé 
décliné rhonr

Papamicalopoulos qui 
former un cabinet, a 

le roi lui a dé
de

neur parce que le rn 
juo ce cabinet n’était formé que pour 

permettre lu convocation des chambres. 
Le roi a subséquemment appelé. M. No vis, 
qui va réussir, croit-on, a former un cabi
net. Dans ce cas, la chambre serait cou 
voquée dans une dizaine de jours.

Le commerce est complètement 
dans le pays, et le blocus sera n 
aussi longtemps qu’un gouvernement sta 
ble n’aura pas été établi, et que la Grèct 
ne se sera pas rendue au vœu des puis 
sauces.

LES VENTES A MOITIE PRIAtes, sont hors
;ob Halsen et Laurent Murphy sont 

mannes pour le reste de leurs jours. Ch s 
Schumacher, le jeune tailleur auquel 
homme a envoyé une balle dans le 
pendant les troubles et et qui a souffert des 
tortures depuis lors, est mort hier soir a 
minuit. Il a toujours persisté a déclarer 
qu’il n’était pas socialiste.

inü
Par ordre.

A. GOBEIL,
Secrétaire,

Sont souvent une illusion. Les acheteurs 
sont fascinés par les entêtes d’annonces, 
mais s’aperçoivent généralement (trop 
tard) qu’ils n’ont pas eu plus que pour 
leur argent malgré que leurs articles aient 
été acheté

foie parai y s< 
tain tenu Dept. des Travaux Publics, > 

Ottawa, mai 7, 1886. j I*
12J, Rue Rideau.Durant les deux dernières années, 

je n’ai pas eu avec ce meublier dé- 
tailleur d’au lies relations que celle- 
ci. Je lui ai livré, sur l’ordre d’un 
fondeur, une douzaine de poêles de 
enfin mal laits, que je refusais 
d î'frepter, ne voulant pas “affron
ter mes pratiques avec d’aussi mi- 
séranles articles. U a pu les vendre 
à bon marché ; mais à n’importe 
quel prix ils étaient chers.

Quel est ce meublier détailleur? 
Celui auquel f.-it le bonnet ci-dessus 
e i qui aura l’imLécililê de vous le 
d ii e lui-même.

PETITE VEROLE!La rage en Amérique A MOITIE PRIX !Le choléra
Rome, 12 — Les stistique 

jourd-liui sont pour Venise 
cas et quatre décès ; Barl : qu 
de décès ; Brindisi : quatre 
décès.

INouvelle ligne d’Omnibus.New-York, 12—La petite ville de Flus
hing (Long Island) a été mise en émoi, di
manche après-midi, par l’apparition sou
daine dans les rues d’un chien ayant tous 

svmptômes de la rage. Cet animal a 
mordu un grand nombre d’autres chiens et 
égorgé une Quantité de poules et d’otos ; 
mais il ne s'est attaqué heureusement à 
aucun être humain, autant qu’on a pu s’en 
assurer juiqu’à présent. Bien qu’il fut 
poursuivi à coups de revolver par plusieurs 
policemen, ce dangereux animal a réu 
s’échapper, sans avoir même été blesse. 
Les habitants de Flushing ont demandé au 
conseil municipal de remettre en vigueur 
les réglements sur les chiens errants et de 
faire abattre impitoyablement tout chien 
surpris dans les rues sans muselière ou 
sans être tenu en laisse.

On annonce que M. Frank Burgest, de la 
même localité, qui a été mordu vendredi 
dernier par un autre chien supposé enragé, 
—j partir demain pour Paris, afin d’y sui 
vre le traitement de M. P

a du fléau au- 
: six nouveaux 

atre cas, 
cas, pas

Quand ces ventes se font, il est d’ordi
naire d’ajouter :
Conditions strictement comptant ; 

aucun article échangé durant 
cette vente.

Mes prix sont les mômes durant tout le 
cours de l’année et ceux qui me favorisent 
une visite trouvent qu’ils ont pour leur 
argent à chaque fois et que les effets non- 
satisfaisanta sont échangés lorsqu’on le 
désire.

IfiT Je viens justement de recevoir :— 
Nouveaux services à thé, à diner et

à toilette ; nouvelles veneries; 
articles en plaqué, patrons 

nouveaux, nouveaux 
articles de toute description.

Les personnes qui ont besoin d’articles 
en cette ligne feront bien de visiter mon 
immense assortiment avant d’acheter ail
leurs.

Ses 'marques peuvent être effacées.
‘K Pour l’accommodation du public d’Otta

wa, un Omnibus portira tous les jours de 
la semaine et le dimanche aux heures 
suivantes :

Maiiion LEON «C Cie.,
51 Tottenham Court Road, ) LONDRES, 
202 rue High, Stratford, ) Angleterre 

Parfnmenrs de 8. M. la Reine, 
Ont inventé et patenté cette préparation

Nouvelles de Panama
Paris, 12—Une correspondance de Pana- 

dit que les travaux du canal sont en 
progrès constants et qu'on est convaincu 
du succès de l’entreprise,bien qu’il y ait un 
temps d'arrêt momentané par suite du 
manque de bias. C’est un Inconvénient 
pour les entrepreneurs, mais cela n’ei 
chera pas le canal d’être termine 
délais fixés.

On vient de passer dans l’isthme du l.t 
saison sèche à la saison des pluies, et par 
suite, il y a eu quelques cas de fièvre jaune. 
M. Léon Boyer, directeur général de la 
compagnie du canal de Panama, qui est 
mort le 1er mai a 6 heures du soir, a été 
enterré le 2 à 9 heures (lu malin ; c’est la 

asteur. fièvre Jaune qui l’a emporté.
», .t»* , 1w , Cette mort a causé beaucoup de, regrets à

Le canal Delaware et Hudson Panama. Il était arrivé dans l’isthme le
New-York, 12—M. Robert Oliphant a 27 janvier avec M. Charles de Lcsaeps et 

été élu président de la compagnie du canal avait pris aussitôt la direction générale 
Delaware et Hudson. des travaux du canal : à peine qgv de 3ô

Le bureau des directeurs a adopté une ans, il avait de grandes qualités ad minis 
résolution réemumandant l’approiondifisa- tratives et avait su se faire aimer et esti
ment de ce canal I mer de tous ceux qui l'approchaient.

Heures
de

départ. Retour. PrixQuittera 
1 epont Billing se rendra 
aux carrières Robillard. 6 a.m. 7 a.m. 10c 
Coin des rues Rideau et 

Sussex, se rendra au 
Cimetière............. . 8 a.m. 9 a.m. 10c.

Do do do lOJa.m. 11 a.m. 10c.
Do do do 2 p.m. 3p.m. 10c.

Coin des rues Rideau et 
Sussex, se rendra aux 
carrières Robiliard.... 4.10pm. 6p.m. 10c.

DIMANCHE.
Coin des rues Rideau et 

Sussex, se rendra aux 
sources sulphurenses. 1£ p.m. 6p.m. 25c. 
Billets à vendre à la douzaine.

L’OBLITERATEUR I
qui efface les marques dp la petite vérole 
pour toujours. Son application est simple 
et i..offensive, ne cause aucune douleur n 
inconvénient, et ne contient rien d’un ca 
actère nuisible. Prix : $2.60.

duus lch

E. D. d’Orsonnens.

ci le. M. Duhamel remercie ses veux ne repoussent jamais Ce remède eet

rsa ■CTsatSK ETirr1'”™??'. ",
iu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. tlEO.Vt. SHAW, agent général 
Une visite est respectueusement 
ollicitée.

doit

uu un buii, u 
d’ubeervation.JOSEPH VEUILLEUX, 

Propriétaire, 
lm.

lant,
114 BÜE BIDEAU.

219 rue Tremont, Bouton, Mass. prendre le ch13avrL21 sept. 1885—la.

—
—»
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(ARTES PROFESSIONNELLES

VIN Vi EXTRAIT de^FOIE OE MORUEOTIA WA
Valin et Adam

AVOCATS f ET NOTAIRES PUBLICS
AHGENT A PRETER. 

BUREAU : ‘25 rue Sparks,
V Hotel Russell.

A. A. ADAM
M. Adam, "membre du barreau <'e Qué

bec, s’occupera aussi des affaires iequ* - 
rant son attention dans cette province.

Le VIN à l’Extrait de Foie de Morue, préparé par M. CHEVRIER, Pharmacien do 1" classe, à Paria, 
ÇRisséde à b fois les principes actifs do l’Suilo de Foleida Morue et les propriétés thérapeutiques des préparations alcooliques. 
— 11 est précieux pour les personnes dont l'estomac no peut pos supporter les substances grasses. — Son effet, comme celui de 
l'9uile de Foie de Marue, est souverain contre b Scrofule, le Rachitisme, l'Anémie, b Chlorose, b Bronchite 

' et toutes les Maladies de poitrine.

vis-à-vis

J. A. VALIN,

VIN a L EXTRAIT de FOIE de MORUE CREOSOTEDr U fret! Bavard
BUREAU : —No 376 RUE CLARENCE, 

Ancienne îésidence du Dr Prevr.ff
Dépôt générai

tl, Faubourg Uontmarin, 21
L; A. Olivier

AVOCAT
dureau.—Encoignure des rues Rideau • t 

Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Oui. 
mr ARGENT A PRETER -mt

La Créosote de Hêtre arrête le travail destructeur do b Phthisie pulmonaire, car elle diminue l'expectoration, 
réveille l'appétit, bit tomber b fièvre, supprime les sueurs. Ses effets, combinés avec ceux de l'Huilt de Foie de Mozue^
foui do^ Vin à l'Extrait de Foie de Morue créosotô do CHEVRIER, b remède par excellence contre 1» 

'___________________ PHTHISIE déclaréo ou menaçante. ■«» • ‘

l>r J- Noliii
CHIRURGIEN-DENTISTE.

Elève du Collège Dentaire de P h ladel- 
1 hie, licencia pour la Province d» Que

bec, et di lômé eu “ Royal Col
lege of Deptal Surgeons” 

d’Ontario,
Coin des rues Rideau et Sussex

Heures de bureau : 9 à 5.

••• o •—ow o •••Tièsi Petite
:o:

LA PLUS CÛBNDENoun venons de recevo r le 
•uns bel Hworliuuiil 

«iv toiles peinte et tioree» 
pour tenez res «gui ait 

)m .cals ele Importe eu €hiih(I» Monde entier •;l>r !.. Coyleux Prévost
132, Pue Daly. Ottawa.

HEURES DE BUREAUX : 8. à 10 a. m.
I. à 3 p. m* 
6. à 8 p m. JACOB EKBAÏi POUR GUÉRIR

EN TROIS JOURSMAGASIN PAUIS DE MEUBLE?-Macdougall, Macdougall A
AVOCATS, PROCURE 

Ontario et Québec.
sans aucun autre médicament et sans crainte d'accidents.

PARIS — 7, Boulevard Denain, 7 — PARIS 
A Québec : D'Ed. MORIN AC". —A Montré^ : LAVIOLETTE A NELSON.

HH Kl)K lUDIvUI.
N B.—Voyez le- échantillons de 

ces toiles dans ma vitrine.
Chambers ” coin desOntario 

s Sparks et Elgin, Ottawa. 
Hon. Wm Macdougall, 0. R.

M. Macdo

‘ ‘ Scottish
BT DANS TOUTES l.KH HONNK8 IMIAIXM ACIF.M DU CANADA

N A. Belcoübt,
:™L.ÏÏ." M. Madame Thomas liytii Id

née DUMOUCHEL,
147 Rue Sparks Ottawa.

Dr C, ti. StH.-kliouee
DENTISTE 

M. le Dr C. G. titackhou e, chirurgien et 
dentiste, tient son bureau au No 161 rue 
Sparks et a sa résidence privée au No 258, 
rue Albert Ot

Le docteur extrait les dents 
de douleur à eon patient en 
gaz aitrique oxidé dont il fait

Modes Parisiennes, dernier goût, grande 
variété de chapeaux d’été. Notre assorti
ment qui vient d’arriver et des plus com-

A VENDREEXPOSITION de PARIS J878

Guérison
de 1'
Par la POVSRB du

HOfUS COXi Ot'RA

du
sans eau 

une sp ASTHME Une chance toute particulière. On 
offre en vente les propriétés suivantes, 
par paiements annuels ou par loy 

Un demi lot, No. 378-380 rue 8 
Un demi lot, No. 20 rue 8t Joseph.
Bons litres, conditions faciles.
A vendre, aussi, une machine h cou re 
S'adresser à Mme. M. E. Bé-lard, 52 

rue Dalhousie, Ottawa.
7 avril 1886-lm.

écialité. JXamc Thomas Byfl'ld,
l André.loin Dr CléryCARTfS PROFESSIONNELLES Dénositiire»â Quebec.*DrEd. VOATN‘ r:-Aux Coutracteurs et Autres. V. STKATTONHULL A l’établissement du soussigné, vous 

trouverez des chassis, portes, persicnne? 
laites, bois à finir pour maison, etc.

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., à 
des prix très modérés.

Marchand d’Epiceries
EN GROS ET EN RETAIL

COIN DES RUES

Dalhousie 11 St Patrick
OTTAWA

Paul T. C. nmualB
INGENIEUR DE LA CITÉ DK HULL, 

ARPENTEUR FEDERAL ET DE LA 
PROVINCE DE QUEBEC 

Arpentage des limites à bois, terrains 
niers, division des lots de fermes exéc 
aux conditions les plus faciles.

Bureau : Hôtel de ville,
King’s Road, Hull.

Ar
WOODLAND

No. 38, RUE BE SSE UE Rmi-
►

Voitures! Voitures!Près du bassin du Canal.)Hull. Rési
dence :

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
LIGNE "COURTE

M. C. btratton désir- informer les épiciers 
qu’il leur vendra df h épiceries de premier 
choix à des prix extrêmement bas et livrées 
à domicile.

P. T lies IkeHfardiiiB
NOTAIRE PUBLIC

Secrétaire trésorier du comté d'Ottawa 
Bureau et résidence : 117 rue Principale 

Bureau à La Pointe à Gatineau. 
Argent prêté sur propriétés foncières.

Voitures couvertes ou decouvertes, 
Phaétons, Itockaways, Express, 

Chariots à pain, etc., etc.,
Faits à ordre, avec soin et promptitude. 
Je répare aussi les voilures et ferre les 
chevaux, etc., etc. Les matériaux que 
j’emploie pour la confection de mes voi
tures sont <le première qualité et mon 
ouvrage est garanti tant sous le rapport 
du travail de la main d’œuvre que sous 
celui de la solidité et du fini.

Je sollicite le patronage du public en 
général.

ENTREiiuii

Ottawa, Quebec
ET MONTBEâL.J. Malcolm McDougall, B. C. L.

at, Procureur et Solliciteur. Aviseur 
légal du comté d’Ottawa.

RUE MAIN, AYLMER, P. Q.
Mol

«S c
El11Rochon et Champagne

• AVOCATS
246 Rue Principale, Hull

A. Rochon. L. N. Champagne, L.L.D.

TABL1AÜ Die H B s.
\J4i'

ALFRED MATHIEU,
No. 880 rue Clarence, Ottawa

24 juiilet 1885. la

M
4 S P*

48aisee Ottawa.... Poudres de Condition d'Alexander
«OULES POUR les ROGNON

Pr
8 30M. Tetreau, Notaire.

Bureau et résidence : Rue Principale, 
Hull, près du Bureau de Poste.

jtmwmArr. à Montréal... 18

6 302 S) 6Arr. à Québec.... BT ADTRB8

MEDECINES CELEBRESz™6mob 

9 oo 

1223

ib™b

Vl's
li 26

BERNARD SIMARD Laisse Québec....

Laisse Montréal. 

Arrive à Ottawa

CHEMIN DE FERpour usa
8 00 Chevaux;00BOUCHER

Etaux Nos 1 et 2, Marché des produits 
et viandes, et No 1 marché Ouest

HULL

aCA-ADA ATLANTIC”11™Ô Agent a Ottawa C. STRATTON. 
Coins des rues Dalhousie el Sami- Patrick 
\ VIS.—Les médecines ci-dessus, célô 
rY h res dans tout le Canada pour 

efficacité, ne se trouvent que chez M. G 
STRATTON. Je mets donc le public en 
garde contre les contrefaçons.

T. ALEXANDER.

15

D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

[entre Ottawa et Montréa..
LA

M. SIMARD 
tiques et le pu
ment libéral qu’il a reçu jusqu’à p 
le sollicite de nouveau.

M. SIMARD a toujours en mains un assor
timent complet de VIANDES FRAICHES, 

LLÉES et FUMÉES, toujours de première

1 remercia ses nomb 
bliede Hull de l’« VOIE LA PLUS COURTE

BNTRB

OTTAWA ET MONTREAL
Et tous les points à l’est.

reuses pra- 
l’encourage- 
’à présent et Connections à Québec pour Halifax, St. 

Jean et tous les points sur le chemin de 
Intercolonial.

Connections à Montréal avec les trains 
chemins de fer pour Portland, Boston, 
tous les points de

N. B.—On peut aussi obtenir l’article vé; 
niable chez v, LAPORTE, rue Rideau • 
GOODALL A FILS, rue Wellington - 
et DALGLISH A FRERE, rue Queen,ouest

SA
qualité.

Les ordres seront exécutés promptem 
et livrés à domicile gratis* Prix modérés. 
Une visite est sollicitée.

BERNARD SIMARD,
BOUCHER.

la Nouvelle-Angle-
A CONVOIS a PASSAGERS A 

Tous Les Jours *
terre.

SECTION St LAURENT ET OTTAWA
Laisse Ottawa 
Ga e Union)
Arr. à PrescotL.... 9 30 a.m. 
unisse Prescott.... 7 00 a.m.
Arr. à Ottawa...-10 05 a.m. CHEMIN DE FER

CHARS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver- 
nont Central, et les trains du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s'étendent 
nsqu’aux Provinces maritimes, et aux villes de 
«tourelle Angleterre, Trojr, Aih^ny et New-

7 00 a.m. 2 00 p.m.
4 05 p m. 
2 05 p.m* 
4 10 p.m-

Conneclion par le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains.

La seule ligne directe pour New-York.

GEORGE THOMAS
Route de la Malle Royale, des Passagers 

et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, ei Route directe entre l’Ouest 
et tous les points du bus du St-Laurent et 
de la Baie do Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, Pile du 
Prince Edouard,^le Cape-Breton, Terre- 
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.

L)es nouveauxret élégants chtrs-palais 
gréés de buffet et chars-dortoirs font 
partie de chaque truin-express.

Les passagers qui s’en vont en Angle
terre ou sur le Continent européen peuvent 
prendre le paquebot de la malle chaque 
Samedi avant-midi à Halifax, en partant 
de T> ronto Mercredi après-midi.

Les expéditeurs de grains et de mar 
chaddises trouveront au port d’Halifax 
toutes les commodités désirables pour 
rembarquement de leurs effets.

Depuis des années, l’expérience a dé
montré que l’Intercolonial et les lignes de 
paquebots oui font le service entre Hali 
lax et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et retour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l’Angleterre 
pour le transport du Fret.

Toutes informations relatives 
taux de Iran 
peuvent être

EPICIER,
85, coin des rues Albert et 

Inkerman, Hull.
partir do 39 

ront comme eu
nt d’Ottawa. 

8.00 a.m.
4.00 pan.

Juin 188S, les trains elr-

Arr. a Montréal. 
11.30 a.m.
8.30 p.m.

Arr, h
13.Î

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 : 
L’Express du jour quille Ottawa a 12.35 pm 

« “ An. à Toronto à 9.45 pm
« du soir quille Ottawa à 11.40 pm 
« “ Arr. à Toronto à 8.30 am
“ du jour quitte Toronto à 8.25 an 
«« “ Arr. à Ottawa à 5.25 pm
« du soir quitte Toronto à 8.00 pm 
« “ Arr. à Ottawa à 4.38 am

Chars palais élégants sur les trains du 
ci jour. Chars dortoirs somptueux sur let 

trains du soir.
Connections à Smith’s Falls poui 
rockville et le chemin de fer du Cran" 

Tronc ; aussi pour le chemin de fer LliCv 
and Black River et ses nombreuses con 
nections pour le sud et l’est.

Ligne directe pour Chicago et tous les 
oints à l’ouest, sud-ouest et nord-ouest. 
Pour les billets, le prix du passage, le. 

éges dans le char-salon, la table d 
iépart des trains pour le haut de l’Ottawa 
et toutes les autres stations locales et au
tre informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

08T 42 RUE SPARKS ~%M 
D. McNICOLL 

Agent général des passagers. 
PARKER,

Agert de Billet.
W. WHYTE

Sunniendant-générs

Parta

T ’ASSORTIMENT LE PLUS COM- 
Lj plet et le meilleur marché d’Epi ce
rtes, Vins, Liqueurs, Tabacs et Vaisselles 
dans Hull.

VêT Cigar es de choix une spécialité.

de
8.4

Montréal.Pr’t Ottawa
2.39 p.m.
8.39 p.m.4.30

autres traîne du Grand Tronc. 
Les trains quittant Ottawa 
atin se raccordent au 0<

à 8 heures du 
oteau avec leJ. B. ARIA i 2

Peintre Décorateur et Taplsss‘
VIENT DE RECEVOIR

train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant

dix

de Montréal à 8.46 du 
se raccorde avec l’express de nuit 

venant de Boston et New-York viâ Hnring- 
field, quittant Boston vîâ Lowell à 7.00 p.m.» 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 

arrivant à Montréal à 8.25 du

«
ROULEAUX DE TAPISSERIES 6.90

do tous les patrons et de tous les goûts, 
avec bordures appropriées.

La vente est faite à 15 POUR CENT 
meilleur marché que partout ailleurs.

CHEMIN DE PREMIERE CLASSE
ET RAILd NEUFS EN ACIER

Lee pasesgrra pour le Bad et l’est changent de 
chars à la gare Bonaventure à Montréal oh leur 
bagage est transféré sans frais extra et sans que 
le passager ait à s’en occuper.

Le bagage est ohéqué pour n’importe qnel
Les billets et tout autre renseignement peu 

vent être obtenus aux bureaux du Grand Tronc, 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains 
réglés d’après l’heure du 75ème méridien.

D. O LINSLEY,
Gérant

sport de fret et de passagers 
obtenues en s’adressant à 

E. KING, Agent de billets,
No. 27, rue Sparks, Ottawa.

—AUSSI—

TOILES POUR CHASSIS
DE ROBERT B. MOODIE,

Agent pour les passagers et le fret de 
.’Ouest, 93 bloc Rvssin, rue Yerk, 

Toronto.
TOUTE COULE R.

sontH. ARIAL surveille lui-même 
toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses

D. POTTINGER,
Surintendant générai.

Bureau lu chemin de fer, 
Moncton, N. B., 13 Nov. 1

VANHGRNB, 
viC8-Pré*UfouL

A. G. PEDBN,
Agent gén. des passagers, 

Ottawa 22 août 1884.

(MUI lu frôlait runuda

Dépôt general i 
tl, faubourg llontmartra, tl

x.e veritable OKraVBXTT OAXTUT-OMtARP v,
node souverain jpour la guérison de toute» les Pleiee, l-ewerte.

_ Furonetol, An*are». Bl.aiumi de toute espèce.
Co^Tojnque excellent a one elttcacM m com Midi- pour la giidrisvu /-£^X<Xyi.
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est un rom

SIMAYS,
nfectioneuses 
en tricot.
ur domicile au 
:ue Albert, en 
hé central,
L.

MOITIE PRIX
lion. Les acheteurs 
entêtes d’annonces, 
généralement (trop 
i eu plus que pour 
i leurs articles aient

: PRIX!
font, il est d’ordi-

\ent comptant ; 
hangé durant 
nte.
unes durant tout le 
x qui me favorisent 
ii’ils ont pour leur 
. que les effets non- 
ingés lorsqu’on le

lent de recevoir 
à thé, à diner et 
lies verreries; 
(uéy patrons 
nouveaux 
; description. 
it besoin d’articles 
lien de visiter mon 
ivant d’acheter ail-

laxit,
IIDEAU.

leva d'un bond pour s’élancer après elle, 
main le retint, celle de sa mère. 

Madame Grandchamp était accompagnée 
de Léonie.

—En nous promenant, lui dit-elle, nous 
t’avons aperçu, et nous sommes venues te 
prier de nous reconduire au château.

Disant cela de sa voix la plus douce, 
elle regardait dans la direction de Danielle. 
Bientôt elle ajouta tout bas, d’un ton 
affectueux et triste :

—Ah ! mon ami, tu me causes bien du 
chagrin, et tu mériterais que je fusse in
flexible. Mais je crois bien que je n'eu au
rai pas le courage.

Octave se montra surpris de cos paroles ; 
d’un coup d’œil il en demanda le sens â 
sa mère, mais elle n’ajouta pas un mot, ne 
voulant point être entendue de Le'onie qui 
se rapprochait d’eux.

La jeune marquise avait reconnu Da- 
neille au loin, et d’un ton moqueur :

—N’est-ce pas votre amie, cette char
mante créature à la Florian qui s’eu va 
là-bas, ma tante ? demanda-t-elle.

Madame Grandchamp répondit par un 
i signe de tête, devint pensive et garda le 
* silence jusqu’au Nelhuuët.

Cependant la santé d’Octave s’altérait 
visiblement. Sa mère en conçut de vives 
alarmes. Elle avait cru d’abord que la pas
sion de son fils n’était qu’un feu de 
destiné à s’éteindse faute d’aliment, 
elle commençait à redouter que cette 
passion ne fût persistante et durable, en 
dépit des obstacles qu’on lui opposait. Son 
amour maternel et son orgueil de million
naire étaient aux prises. Elle soutirait de 
voir son fils malheureux, mais elle ne 
pouvait se résoudre à lui donner encore un 
bonheur qu'elle considérait comme 
injure faite aux Kermartin. Sa conscience 
lui disait bien en secret qu’elle avait au
trefois sacrifié ses préjugés à son amour, 
et que son fils ne demandait qu’à accom
plir le même sacrifice. Mais le cœur humain 
est ainsi fait : souvent on refuse aux au
tres ce qu’on s’est accordé bénévolement 
h soi-même. Madame Grandchamp était 
enproio à une violente perplexité.

Devinant ce qui se passait, Léonie de 
Bloesac se montrait de plus en plus hau
taine et railleuse. Elle ne manquait pas 
une seule occasion d’égratigner de son 
esprit, d’accabler de son orgueil sa tante, 
s<ai cousin et surtout Danielle. Elle écrivait 
lettre sur lettre à son frère pour qu’il vint 
l’enlever au fade spectacle d’une idylle où 
ne manquaient pas même les ennuyeuses 
amours d’une Estelle et d’unNémorin.Mais 
le vicomte ne se hâtait pas d'arriver.

FEUILLETON mais une

9

DANIELLE
VII

Il leva la tête et reconnut dans ce qui 
l’entourait une dépendance du Nelhouët. 
Celui qui lui avait adressé la paroi 
Yvon Trémie, le jeune métayer qui, à la 
danse, avait lâché la main de Danielle 
pour lui en faire honneur. La vue de ce 
garçon lui causa un vif plaisir, car tout ce 
qui rappelle la personne aimée réjouit le 
cœur. Il hésitait cependant à entrer dans 
la chaumière, quand Yvon reprit :

—Ma mère a été bien malade, monsieur 
Octave ; elle va mieux à cette heure ; elle 
sera heureuse de vous voir.. et peut-être 
bien aussi mademoiselle Danielle, qui 
la soigne depuis quelques jours, comme 
un petit ange du bon Dieu qu’elle est 
c’est sûr.

De violents coups de tonnerre avaient 
plusieurs fois retenti sans ajouter un bat
tement aux pulsations du cœur d’Octave.

u’il venait d’entendre 
suffoquer. D’un pas 

chancelant, il pénétra sous le chaume, 
ni. à la lueur d’un éclair, il aper
çut en effet Danielle assise au chevet de 
la mère du jeune métayer.

L’accueil de la jeune tille fut calme et 
grave. Elle jeta une fascine dans l’âtre, 
plaça un escabeau devant le feu, puis se 
remit silencieusement à donner ses soins 
à la malade. Octave la remercia d’une voix 

peu émue, et, après avoir adressé à la 
vieille Trémie quelques mots d’amitié, il 
alla sécher ses vêtements à la flam me. 
Merveilleuse influence dy l’amour ! Il se 
sentait presque heureux dans cette pauvre 
chaumière. Il en admirait la poétique et 
touchante rusticité. Il voyait avec peine 
venir le moment où il la quitterait pour 
reprend re le chemin duN elhouët. C’estq ’ une 
baguette do fée projetait sa magie dans 
cet hum oie intérieur I C’est que Danielle 
était là, reflétant sur tout ce qui l’entou
rait le charme infini de sa grâce et de sa 
chnrité-

L’orage se dissipait ; les nuées, épasres 
et floconneuses, couraient sur le ciel bleu 
comme les dernières tristesses de l'adver
sité sur un fond rassénéré ; quelques 
rayons de soleil couchant moiraient les 
flaques d’eau de la campagne, et diaman- 
taient les goufcelettee suspendues à la ver
dure pourprée, des pommiers. En prenant 
congé de ses hôtes, Octave pria Danielle 
de raccompagner un moment sur le che
min ; il ajouta qu’il avàit à lui parler de 
la part de madame Grandchamp. Etonnée 
de cto mystère, elle ne fit cependant pas diffi
culté de le suivre. Après une vingtaine de 
pas pendant lesquels il avait gardé un si
lence embarrassé, il dit avec explosion :

—Pardonnez-moi. Danielle, il ne s’agit 
pas de ma mère, mais de moi qui brûle de 
vous convaincre que mon respect égale 
mon amour, et que ma main dépend de 
mon cœur !

Elle l’interrompit par un léger fronce
ment de sourcils et lui répondît avec 
tranquillité.

—Vous avez eu tort de me déranger, 
monsieur, je no dois ni ne veux vous en
tendre plus longtemps

Et elle s’éloigna. 11 la suivit.
—Vous me désobligez, reprit-elle en s’ar

rêtant.
—Ecoutez-moi, de grâce proféra-t-il 

avec élan. Vous refusez do croire à ma 
sincérité ? vous doutez de la pureté de mes 
sentiments ? Ah ! je vous jure..

—Pourquoi jurer Y je ne vous demande 
rien, monsieur, rien que la permission de 
retourner au chevet do la mère Trémie.

—Danielle, je veux vous convaincre, et 
je reviendrai !

-r-Ce serait une mauvaise action, mon
sieur Octave, car vous me forceriez d'a
bandonner ma malade.

Après cette réjxmse pleine de fermeté, 
elle se remit en devoir de rentrer à la mé-

—Ah ! s’écria Octave d’une voix altérée, 
elle est sans pitié ! elle ne m’aime pas 1 
elle ne m’aimera jamais !

A ce en, Danielle ne se retourna pas, 
mais plie ralentit sa marche comme si elle 
chancelait.

Le cœur ulcéré, Octave continua lente
ment de cheminer vers le château. La oo- 
bne se mêlait à sa souffrance, et il mau
dissait son amour. “ Non, non, murmu
rait-il avec amertume, cette créature n’a 
pas d’âme ! c’est un de ces êtres étranges 
qui brillent sans chaleur, qui charment et 
restent insensibles, qui communiquent la 
joie ou la douleur sans les partager jamais ! 
Hon pouvoir est fatal 1 je veux m’en af
franchir ! je m’en affranchirai,dussé-je fai
re le tour du monde ou épouser la mar
quise de Blossac ! “ Mais au Nelhouët son 
exaltation était tombée. Il ne se montra- 
pas plus empressé que de coutume auprès 
de sa cousine. Retiré dans son apparte- 

de Chine

»lJslus simples paroles q 
les précipitèrent à le

Souffrant et découragé. Octave ne sor
tait presque plus de sa chambre, tin matin, 
cependant, qu’un beau rayon de soleil l’a
vait ranimé, il se dromenait dans les verts
sentiers du Nelhouët, lorsque Marc parut 
devant lui.

—Vous êtes venu chez moi sans me ren
contrer, monsieur, dit le paysan de sa 
voix rude, je viens vous rendre votre po
litesse.

Octave lui tendit la main avec une joie 
mélancolique. Le gara la laissa retomber 
sans la presser. Après avoir un moment 
envisagé le jeune homme, il s’écria :

—Saint-Dieu ! c'est comme elle !
—Que voulez-vous dire ? demanda Octa

ve étonné.
—Je veux dire 

bien défait, bien 
—Je suis un peu malade.

elle aussi, elle est malade ! 
reprit Marc avec une violence pleine d’at
tendrissement.

Octave frissonna.
—Danielle, malade 1 proféra-t-il.
—Oh ! ce n’est pas qu’elle se plaigne, la 

chère âme ! bien au contraire. Mais elle 
souffre, c’est aussi visible que la lumière 
du cieL

—En savez-vous la cause, Marc ?
—Oui 1 répondit le gara, dont le visage 

s’assombrit. Et vous la connaissez peut- 
être bien aussi, vous, monsieur ? 

j’ignore..
—C’est bien étrange ! reprit ! 

hochant la tête avec incrédulité.. 
rifcé, pourauivit-il, vous n'avez pas l’air 
plus heureux qu’elle, et ça trouble un peu 
mes idées. Mais, après tout, qu’est-ce que 
ça me fait à moi, vus chagrins ? ça no me 
regarde nullement. Pour ce qui est de ceux 
de Danielle, ah ! c'est bien différent, et 
tenez, je suis venu pour vous dire tout 
net que vous n’êtes pas 
homme. Non, Sainfc-Die

que vous voilà bien pâle, 
changé.

—Eh bien !

—Moi l
Marc en

un brave jeune 
u ! non 1

Disant cela, il frappait la terre du bout 
de son bâton ferré.

—Expliquez-vous,je ne vous comprends 
pas, dit Octave.

—Est-ce que vous avez déjà oublié 
votre promesse, monsieur ? Est-ce que 
vous n’avez pas promis de mourir plutôt 
que de causer un tourment à Danielle ?

—Mais, mon bon Marc..
—Non ! je ne suis pas bon ! je deviens 

mauvais, au contraire, quand je songe 
qu’avant votre retour de voyage elle était 
si heureuse I elle réjouissait l’âme des 
pauvres gens que c’était une bénédiction. 
Mais aujourd’hui la voilà toute languis
sante, toute navrée, et l’on pleurerait rien 
qu’à la voir.

—Vous me fendez le cœur !
—La belle avance ! Il ne fallait pas 

briser le sien, ça eût bien mieux valu. Ah ! 
monsieur, je sens que je commence à vous

—Ecoutez-moi tranquillement, lui dit 
Octave avec une douceur impérieuse. Vous 
m’accusez à tort, Marc. J’aime Danielle 
autant qu’il est possible d’aimer. Mon dé
vouement est sans bornes, et je ne suis 
point la cause, du moins volontaire, du 

it ressentir.

ment, il aperçut dans nn vase 
son camélia brisé, il le contempla avec mé
lancolie. Peu à peu l’attendrissement le 
gagna, et il se prit à dire comme un en
fant qui parle à un jouet : “ N'est-ce pas, 
ô mon pauvre confident, que Danielle n’est 
pas seulement une belle fleur embaumée 
de tendresse, et que si elle cache précieu- 
semmit son parfum, c’est qu’elle a peur 
qu'on ne sache la - respirer ? Si tu 
savais reprenait-il, comme je l’aime 
en dépit defies rigueurs 1 Je donnerais 
pour elle ma fortune, ma jeunesse, mon 
âme ? mais elle ne le croit pas 1 hélas 1 Àh 1 
suis témoin de mes souffrances et de mes 
larmes, et peut-être un jour les lui rediras- 
tu ï Car je veux te garder éternellement, 
sur mon cœur, ô triste souvenir de mon 
1 re nier, de mon ardent amour ! ”

Les jours suivants, et comme involon
tairement, il se dirigea vers la métairie 
des Trémie, mais il n’osa pas y entrer. 
Tout en rôdant aux environs comme une 
ombre inquiète,, il avait gravi une petite 
colline du sommet de laquelle le regard 
dominait la campagne. Il passait là des 
heures entières, couché sur l’herbe au 
pied d'un chêne, dans l’espérance d’en
trevoir Danielle. Plusieurs fois, 
que la vieille Trémie reposait, ell 
effet s’asseoir et filer à la dérobée. Mais 
un matin elle l’aperçut sans doute, car 
elle routr précipitamment, et depuis elle 
ne reparut plus.Octave s’en affligeait, lors
qu un soir, toujours- placé à sou poste 
d‘observa tion.il la vit quitter, la métairie et 
prendre le chemin de Puni Scorff. Il ee

qu’elle parai
—Mais alors pourquoi souffre-t-elle ? 

pourquoi pleure-t-elle ? car elle pleure 
en secret, et j’ai de bons yeux pour dé

ri r les traces de ses larmes.
—Demandez-moi plutôt pourquoi je 

souffre et pourquoi je pleure ; ma répon
se sera plus facile. Je vous répondrai : 
Parce qu’elle ne m’aime pas.

—Elle ne vous aime pus ! répéta Marc en 
tressa llant. Etes-vous bien sur de 
vous dites là, monsieur 1

—Oui, Marc. Je lui ai avoué que je 
l'aimais,je lui ai fait le serment de l’épou
ser ; j’ai imploré un peu d’espoir..

—Eh bien ? interrompit le gars, dont 
la poitrine était visiblement oppressée.

—Eh bien 1 elle m’a répondu ; Jamais !

—Marc laissa échapper comme un cri 
de joie. Mais presque aussitôt son front se 
rembrunit et an seurir* d'incrédulité 
erra sur tes lèvres.

ce que

pendant . 
e vint en J
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8bMauvais argent
Plusieurs pièces de 25 et 50 cen 

tins sont actuellement en circulation 
en cette ville, et bon nombre de 
personnes en ont reçu ces jours 
derniers sans y faire attention.

A chacun son mérite

M. Anderson, du Departement des 
Postes d’Ottawa, a énergiquement 
travaillé de concert avec M. Kerr, 
le maître de Poste de Hull, afin 
d’essayer par tous les moyens possi- 
b.f‘8 à préserver du feu le Bu
reau de Po'tequi, malgré tous ces 
louables efforts est devenu la proie 
des flammes.

M. GAGNON en appelle à la chambre et 
soutient que le;sténographe ne devait pas 
être nommé parce qu’il est correspondant 
d’un journal es que d’ailleurs il .aurait in
sulté M. Mercier.

KKCIEK, réitère ses objections à la 
loinination du correspondant de la Ga 
ettc comme sténographe, disant qu'il l'a- 

insulté lorsqu’il était fonctionnaire du 
;ouvcrnement.

L'honorable M. FLYNN dit que le chef 
opposition essayait d’exploiter les 
iat nies de la Chambre à cause d

traité par le comité 
iu a menacer de rési
du comité.

rappelle à M. Mercier que 
conduite l'expose a être traduit à la 
de la Chambre comme coupable d'un 

manque de respect grave.
Un membre ne peut ref 

dans un con 
déchargé

Impérial, qui t 
avoir refusé de

cier n'ont aucun 
de siéger dans 
raison des objee 
qu'il désire éviter Venn

M. MERCIER—-Je
craignez qu’on ne 
ai pris les #01.0!‘O.

L’honorable M. FLYNN—J

M*. POUPORE, de Pontiac, dit qi 
toujours prêt à défendre la dignité de ses 
collègues dans la Chambre. Le chef de 
l’opposition est contre le correspondant de 
la Gazette, parce qu'il est journaliste.*' Que 
si toutefois M. Mercier a des griefs coi 
M. Owen, la Chambre n’a rien à v voir.

M. LEBLANC regrette que le ohe 
l’opposition -oit descendu si b 
question.

M. MERCIER, piqué au vif, bondit sur 
son siège et demande que ces paroles 
soient couchées par écrit.

Il s’en suit un débat animé auquel pren 
nent part MM. Descbône et Gagnon, suivi 
d’une motion de M. Mercier. Le débat se 
continuera demain.

A une heure, la séance est levée.

Union St Joseph FEUILLETONLEGISLATURE DE PEEC
MONSIEUR LECOQAvis e t par le présent donné qu’une 

assemblée extraordinaire de cette société 
aura lieu CE SOIR, Jeudi, le 13 courarrt, 
A 8 hrs précises, pour aviser aux moyens 
de se procurer de nouveau* insignes pour 
le 24 Juin prochain.

A. Lavignb, Sec.

M. MASSEMBLÉE LÉGISLATIVE

Pour qui
Québec, 12.

L’HOmiR DU NOMI^a séance est ouverte à 3 heures p.m
L’honorable M. TAILLON présente — 

bUl'pouramender lacharte'de la compagnie 
dos chars urbains de la cité de Montréal

Ce bill est lu un première fois.
I/honorable M. BEAUBIENq 

pour amender la charte de la compa
gnie du chemin de fer defile de'Montréal 
et du parc de la Montagne.

M. STEPIIEN présente un bill pour in
corporer “ The Christian Temperance 
Union.”

M. McCONVILLE présente un bill pour 
amender l'Art, 1242 du Code 'de procédure 
civil.

En réponse à M. Gagnon l’honorable M. 
FLYNN dit que les mesures rmentionnées 
dans le discours du trône concernant l’aide 
a être accordée à certaines ‘compagnies de 
do chemins deafer, seraient soumises à la 
chambre sans délai.

M. GAGNON demande si lps mesures 
mentionnées dans le discours du trône con 
cernant l'hygiène publique "étaient prêtes 
et quand seraient-ellprésentées?

I/homirable M. TAILLON lui répond 
qiïè le bill avait été présenté hier. (Rires.) 
>M. MERCIER demande ^fr'le gouverne
ment a l’intention dé retenir sur iasubven- 
liomjen argent, accordée à la compagnie du 
chemin de fer de lii Baie deS^Chaleurs la 
pomme de $12..i*t0.ü5 payée A même les 
iqnds de la province pour explorer' la llgn 
dé ce chemin do fer i ;
1 ju'jionorable M. FLYNN répond qpe çette 
somme a été payée en 1871. 7.ye.t'lfkëp. ver
tu de là section'd du chapitrede l’Acte 
38 Victoria, pour couvrir le eOÛVdu tracé,à 
une compagnie appelée “ Compagnie du 
chemin qe'ter'de la Baie des Chaleurs,” in
corporée ch" vertu de l’acte 30 Victoria, cha
pitre 43. tiybséquemmont cëtté compa
gnie fut dissoute et la subvention qui lui 
était destinéè fut accordée a d’-au très com
pagnies en vertu de la section 4 de l'acte-40 
[Victoria, chapitre 3,
"‘ Depuis çétte date une nouvelle compa
gne a été formée en vertu de l’acte 45 Vic- 
_0ria, chapitre 53 et la même année 
subvention on terres a'été autorisée"-pour 
vçniv en aide à cette entreprise. La loi ne 
permet aucune réduction ou retenue sur 
une subvention en terr 
1 M.^GAGNOX

Jos. Patrt, Sec.
..anivre dont il a été 

■ . ! h il avait été jusq 
^ncr comme membre 
-able ministre

Edition
AU BENEFICE DES

IITGE3HTDXES
—Implacable s’écria-t-il, 

elle est implacable. Malheureuse, 
qui ne comprend pas que c’est 
pour elle que je prétends, que je 
veux rester ce que je suis. Hési
terais-je, s’il ne s’agissait que de 
moi....je suis vieux et je connais 
la misère et le travail ; l’oisiveté 
n’a pas iait disparaître les callo
sités de mes mains. Que me fau
drait-il pour vivre en attendant 
ma place au cimetière ? Une 
croûte de pain frottée d’oignon 
le matin, une écuellée de soupe 
le soir, et pour la nuit une botte 
de paille. Je saurais toujours bien 
me gagner cela. Mais toi, malheu
reuse enfant, mais ton frère, que 
deviendriez-vous ?

—On ne discute ni ne transige 
avec le devoir, mon père.... Je 
crois cependant que vous vous 
effrayez à tort. Je suppose au duc 
l’âme trop haute pour nous lais
ser jamais manquer du nécessai
re après l’immense service que 
vous lui aurez rendu.

L’ancien serviteur des Sair- 
meuse ent un éclat de rire nou-

f
P Aüniésente un

bill

user de siéger 
îite à moins qu’il n’en soit 
la Chambre. Il cite Bvuvinot 

)’Brien, du Parlement 
_is sous garde pour 

siéger dans un comité de 
Les objections de M. 

m fonden
ce comité. La vérita 

tiens de M. Mercier c’est

nM. T. VI âU, cordonnier, n e Principale. 
Hull, donnera pendant UN MOIS ses 
chaussures au prix coulant à ceux qui 
ont souffert de l’incendie, et à 15 pourcent 

autres acheteurs.

Kn M. < 
a été mi ;Fermeture Abonne heure

D’après arrangement entre tous 
pieiers, les magasins seront fer

més à 7 heures tous les soirs et les 
commis n’on sont pas les plus mé 
contents.

de réductiou aux 
C’est le bon moment d’acheter des 

chaussure; à bas prix.
Hull, 13 mai 1883,—lm.

Z les é
t™ Ott

A VENDRE—A bonne condition, une 
maison à un étage et hernie, située à 
Tétreauville. S’adresser à Nicholas Lepage, 
Ne. 25 rue Albion, Hull. 13m—3

suppose que vous 
vc que c’est moi qui

e ne dis pas

u’il sera

t
Présentation de médailles

Le Général Frédéric Middleton et 
Lady Middleton, accompagnés du 
Capitaine Wise, sont partis mardi 
pour Toronto Le Général 
présent à la parade des Queen's Own 
et des Grenadiers au Queen's Park 
où des médailles seront présentées 
par Lady Middleton.

Mouvement

Il se fait un mouvement parmi 
les commis marchands à l’effet de 
faire fermer les magasins à bonus 
heure. La première assemblée à 
ce sujet aura lieu demaiu soir dans 
les salles de M. Sam Ruel ; il est 
probable qu’il y aura foule.

Le Carnaval

MM. O’Reilly, propriétaires du 
Patmoir à Roulettes Royal ont déci 
dé de donner demain soir un grand 
Carnaval dont 1- profit serait versé 
dans la caisse des incendiés de Hull. 
Ce but louable, nous n’eu doutons 
pas, attirera une affluence considé
rable au Carnaval demain soir.

Si V. 
travau 
se tern 
premie

PERDUE—De la petite Ferme, depuis 
vendredi dernier, une vache caille, portant 
un collier et un greiot et un bout de corde 
attaché au collier. Toute personne qui en 
aura pris connaissance est priée d'en infor
mer M. Zotique Leblanc, No. 27 rue Albion, 
Hull.

Ottawa, 11 mai, 188G.

1

LesI sacrésf de 
as sur culte

3in

PERDU—Une jument à poil blanc 
samedi soir, de Iivnside. La perso*, e 
l’aura trouvée est priée d;en 
naissance à son prooriétaire.

M. L 
hier e 
Nord-( 
nistie 
serait 
publiq 

Sir . 
que le 
les rév 
mence 
traiter 
que cii 
pénitei 
re, tre 
f ran ça 
ote est 
qui fui 
Riel et 
proclai 
à se ré 
sa faul

EUGENE St. JEAN, 
Ironside.

>’

AVIS AUX ENTREPRENEURS,
On recevra jusqu’à vendn di le 21 cou

rant inclusivement, des soumissions cache
tées, adressées au soussigné pour le para
chèvement de l’église de ia Pointe à Gati
neau ; ces soumissions devront être faites 
pour la maçonnerie et la charpenterie sépa
rément et non conjointement. Los plans 
et devis seront déposés à l’évêché (l’Ottawa.

On ne s’engage à accepter ni la plus basse 
ni aucune des soumissions

J. CHAMPAGNE, Ptre 
Curé.

Pointe à Gatineau,
près d’Ottawa.

Nouvelles des Cantons de l’EstV! veau.
Tu crois cela !...dit-il. C’est 

que tu ne connaît pas ces nobles 
qui oi t été nos maîtres pendant 
des siècles. Un “tu es un brave 
garçon ! ” bien froid, serait toute 
ma récompense, et on nous ren
verrait,” moieà ma charrue, toi à 
l’antichambre. Et si je m’avisais 
de parler des mille pistoles qui 
m’ont été données, on me traite
rait de bélitre, de faquin et d’im
pudent drôle...Par le saint nom 
de Dieu !...cela ne sera pas.

—Oh !...mon père !...
—Non, cela ne saurait être.... 

Et je vois, moi, ce que tu ne 
peux pas voir, l’ignominie de la 
chute....Tu nous crois aimés à 
Sairmeuse ?....tu te trompes. 
Nous avons été trop heureux 
pour ne pas être jalousés et haïs. 
Que je tombe demain, et tu ver
ras se jeter sur nous, pour nous 
déchirer, ceux qui aujourd’hui 
nous lèchent les mains...

Ses yeux brillèrent; il pensa 
qu’il venait de trouver un argu
ment victorieux.

—Et toi-même, poursuivit-il, 
toi si entourée, tu connaîtrais les 
horreurs du mépris....Tu éprou
verais cette douleur épouvanta
ble de voir s’éloigner de toi jus
qu’à celui que ton Cœur a choisi 
librement, entre tous !....

Il avait frappé juste, car les 
beaux yeux de Marie-Anne s’em
plirent de larmes.

—Si vous disiez vrai, mon père 
murmura-t-elle d’une voix alté
rée, je mourrais peut-être de 
douleur, mais il me faudrait bien 
reconnaître que j’avais mal placé 
ma confiance et mon affection.

—Et tu t’obstines à me con
seiller de rendre Sairmeuse ?....

—L’honneur parle, mon père....
M. Lacheneur disloqua à de

mi, d’un coup de poing terrible, 
le meuble près duquel il se trou
vait.

Coaticook—Le propriétaire-éditeur de 
server part mercredi, 12 mai couvant, 

pour l’Angleterre, où il s’en va visiter le 
pays de sa naissance et voir l’exposition. 
Bon voyage, heureux mortel ! Mardi der
nier, uit‘nommé Herring a comparu devant 
le magistrat Trenholme, accusé d’avoir 
violé la loi Scott. Pauvre loi Scott, elle est 
fort malmenée 1 II avoua sa faute et s’en
tendit condamner à une amende de $50., 

s les frais.—Une dame Wheeler a aussi 
été poursuivie pour une offense semblable. 
—Le dénonciateur se frotte les mains de 
joie et rit dans sa barbe. Que c’est-y donc 
beau le métier d’informer 1

VOb
mande si le gouverne- 

poursuivi des municipalités pour 
leur part, des cmraluiltîOTi^ dneypoilv Ven- 
tyeticn des aliénés; dan? ce cas quelles 
sQnt ces municipalités, et quand le gouver
nement a-t-il l’intention d’exiger d’elles les 
arrérages de leurs contributions pour l'en
tretien des aliénés dans les asiles?

norable M. BLANCHET répond que 
nlcipalités, celle de là ville de Cni- 

efc celle de Saint-Cyprien, dans le 
comtê de Témfscouata, ont été poursuivies 
et cqnaarapccs A. payer mais que:le goi 
n-'înent n’a pas exécuté ces'jugements. 
<Qa'-Ioi qui oblige les municipalités à con 

tribuer à l’entretien des aliénés est compa
rativement dè date récente et à cause de 
@ela''fç>^gouvernement tout en insistant à 
fairepayer'les municipalités endettées u’a 
ptys jugé Apropos d’agir avec rigueur à ce 
sujet., Lp‘ gouvernement croit <, 
loi estyiitiçDx appréciée de jour en 
Vcspcnr que les municipalités se 
tront’hientôt à ses exigences et épargne 
rôtit au gouvernement la peine de recourir 
à des procédures légales.

M. FAUCHER DE SAINT-MAURICE 
dcmandefsfle gouvernement a l’intention 
d’acheter'un certain nombre de copies de la 
dernière édition de l’histoire du Canada 
par Garneau pour être accordées comme 
prix datts nos écoles, être distribuées à nos 
associations agricoles et aussi être échau
ffées pour des œuvres étrangères ?

L’hpnorablo M. BLANCHET répond que 
l’histoire en question a été distribuée 
compte prix? aux élèves des écoles normales 
ot académlqs’et qu’on avait encore assez de 
copies en roajns pour suffire à la distribu- 
tionudes prix pour cette année.

M.'FAUÇHER DE SAINT-MAURICE 
demande si le gouvernement a Vintcn 
d'adopter sa politique do chemins di 
telle qu’exposéo dans le discours du 
trône, ae^favoriser la colonisation et le 
commerce en encourageant la construction 
d’un chemin de fer à travers les magni 
ques territoires qui s’étendent sur les lirai 
tes des comtés de Dorchester, Bellechasse 
Montmorency ctl’Islet, afin de fournir aux 
nouveaux colons le moyen de s’établir dans 
de nouvelles paroisses et les empêcher de 
e'exiïer’ètlr une terre étrangère ou 
fçncojitrent le plus souvent que mi: 
pauvreté.

M. MERCIER soulève alors une ques
tion d’ordre et prétend que l’interpellation 
ne peut/être faite duns sa présente forme. 
L’Orateùï maintient l’objection de M. Mer

ltéI/hono 
déuafpm 
coutimi <

Lugubre trouvaille

Un a trouve pendu à un arbre" à 
Nepean, le cadavre d’un vieillard ; 
on croit que c’est un nommé Gra
ham qui travaillait de temps à 
autre chez les fermiers, il était âgé 
de soixante ans à peu près.

Cour de Police

13 mai—Alex Mathey, arrêté en 
état d’ivresse, est envoyé en prison 
jusqu’à demain ; John Hagan, pau
vre aliéné, est interné pour quel
ques mois ; Napoléon Savary, pour 
cause de désordre, est condamné à 
une amende de $3.00 et les frais ; 
George G. Duff, pour ne pas avoir 
voulu payer un charretier engagé 
par lui, est renvoyé après avoir 
reçu une semonce du magistrat.

Danville. — Une nouvelle compagnie 
vient de s’organiser pour exploiter les car
rières d’ardoise de nos environs : M. Robt. 
Miller, le grand papetier de Montréal, en 
est le président et M. J. C. Stockwetl, le 
secrétaire. Le capital est de §50,000, dont 
le cinquième a été pris par le président, et 
$8,000 par les citoyens du village. Les tra
vaux doivent commencer bientôt. La coin 
paguie se propose de fabriquer autre chose 
que des crayons d’ardoise. Des machines 
perfectionnées seront installées dans les 
usines et on peut s’attendre à une exploi- 

ne grande échelle. Les direc 
sont presque tous des citoyens de 
ille et des environs.

Pour les Incendiés.
soumet- LesM. E. G. I.averdure, marchand de 

fer, rue William, Ottawa, offre du 
clou à $2.50 le quart, pour les in
cendiés de Hull seulement.

Aussi peintures, couplets, huile, 
mastic, ferronneries à une réduc
tion considérable,

faire a
che, se
deman
rouvre
les rer
géant ;
sujets.
à cet
ment
lancer;
tie, d(
ceux
mains
meurt;

En I 
Laune 
Blake 
fut un 
tique < 
gouve; 
gesse 
l’autoi 
leçon 
!aleur; 
il impi 
ramen 
parmi

talion sur u

Richmond.—Dimanche huit jours, un 
chien a pénétré dans l’église épiscopale 
durant le service. Attendri par la musique, 
l’animal se mit à hurler d’une façon lamen 
table. L’un des mnrguilliers, M. Wileoeks, 
le saisit au collet pour le mettre à la porte, 
mais afin de ne point rester en arrière, de 
bons offices avec lui. le chien le mord! 

e de telle manière qu’il 
ofonde.”

Pour les Incendiés.
en est resté

CôiiPPi&F de Montréalimpression pr
KATEVALE—Amélie Morin, âgée 

ans, épouse de Martin Gingras, est morte 
subitement à son domicile, Sainte-Cathe
rine de Hatley, dans l’après-midi du jeudi, 

i courant. La famille a autrefois ha 
Dite votre ville, où elle compte des parents. 
La défunte avait vaqué à ses occupations 
ordinaires durant la journée et on la suppo
sait dans son état habituel de bonne santé. 
Vers cinq heures, elle s’assit dans sachi 
berçante et se mit à converser avec enc 
plus d’entrain que d’habitude. Ne répon
dant point à certaines observations de 
fille, celle-ci se retourna vers sa mère et 
s’aperçut qu’elle avait la tête renversée 
arrière ; elle s’approcha d’elle et ne touent 
déjà plus qu’un cadavre. Le coroner Wood 
ward ayant été averti fit des perquisitlo 
qui l’amenèrent à la conclusion qu’une 
quête serait inutile. E 
donna à M. l’abbé Michon, 
roisse, la permission de procéder à l 

tion. On attribue la cause de la

de 61

—Quelques-uns des propriétaires de Sain- 

rapportaux dettesde'Iacité.
—Les avocats des parties dans l’affaire 

l'Abbé ont plaidé, hier (aprèa-midi La 
cause a été prisé en délibéré.

—Le club do natation a décidé de faire 
l'ouverture des baim^de ffllç Sainte^Hélè- 
pe le 24 courant, jour de la fête der la 
Reine.

—Au premier de juin prochain, la compa
gnie des chars urbains devra commencer à 
faire le service à six minute» d’intervalle 
sur la rue Notre-Dame.

—Une

' sGrande Assemblée Conjointe 6 nu 
bité

tLes membres du Cercle Lafontaine sont 
priés de se réunir à leur salle, vendredi, 
14 courant, où sera tenue une grande 
assemblée des membres du Cercle Lafon
taine et de l’association conservatrice des 

Plusieurs sujets politiques y 
seront discutés entre autres L\ QUES 
TION DE L’IMMIGRATION DES CHI
NOIS.

sûre et
ouvriers.

ha

onsequence, il 
u ré do la pa-

Par ordre,
OSCAR MCDONALD,

Prés. Cercle Lafontaine.

‘‘ftcf. somme de $5,000 a déjà été sous
crite par les’citoyeng de Montreal'pour ve
nir en aide aux incendiés de Bull Elle leur 
sera expédiée sous peu cfcjout.

GIROUARD demande si le gouverne 
ment a été informé que le Dr P. A. Béranl, 
do Drummondvillc, un des juges de paix 
pour ledistrict d’Arthabaskuau rai t émis son 
opinion dernièrement que toute perron m 
avait le droit do chasser les merles ci 

res oiseaux perch cura en aucun temps 
malgré la sect. 7 du statut 47 Victoria d< 
cette province, ot ce au moment où Robert 
Brock, garde chasse traduisait devant b 
dit juge de paix une personne accusée d'n 
voir enfreint les dispositions du dit acte. 
Si tel est le cas qu’est-ce que le gouv 
mont a l'intention de faire à ce sujet i 

L’honorable M. LYNCH répond <

V

à£ne syncope.
Cowansville.—Il y a quelques jours, un 

couple se présentait à l’un de nos clergy
men, afin ae faire nouer par ce dignitaire 
le nœud gordien de l’hyménée. Mais en 
voilà d’une nouvelle aventure 1 Au moment 
où le ministre allait accomplir sa besogne, 
la nouvelle arriva que le futur avait une 
femme et sept enfants, ayant tous bonne 
envie de vivre, quelque part dans le Ver
mont. Un juge de paix, qui le connaissait, 
l’avait déjà éconduit, et il croyait être plus 
heureux de ce côté des lignes. Mais allez 
donc jouer au bigame en ce siècle de che
mins de fer, de télégraphe et de téléphone. 
Quant à la future, on dit qu’elle court en
core, en chantant comme les Marseillais : 
—Ah I mon Dieu, si cela m’était arrivé l

—Hier, plus de cinquante charretiers onb 
été arrêtés près'de l’hôtgd ville et con
duits au bureau du chef de police, pour 
n’avoir pas repris leur licence pour Farinée 
courante.

SOUSCR PTIONS POUR LES 
INCENDIES

M. le Rédacteur,
—Plusieurs dames venant de différentes 

paroisse? du diocèseiont assisté, hier après- 
midi, à la réunion qttea eu lieu au cabinet 

Lecture Paroissiaf potir l’œuvre de la 
cathédrale.

Les journaux ayant publié des 
listes plus ou moins exactes des 
souscriptions pour les incendiés de 
Hull, afin de rendre justice à qui de 
droit, vous m’obligeiez en insérant 
dens votre numéro d’aujourd’hui 
l’état réel des souscriptions en ar
gent reçues et rentrées jusqu’à ce 
jour :
Son Ex. le Gouverneur-Géneral..... $250 00
Sir Hector Langevin 
Alonzo Wright, M P
°ointe à Gatineau...... .
Collecté par les dames de la Con

grégation................
Antoine C ibana........
Un ami d’Ottawa....
Will. Barry, avocat..........................
Paroisse Sainte-Anne d’Ottawa

fl ère onvoi) «...........................
F. McDouaal...................................
Em. Tassé.....................................
R. J. Devün. chapelier..............
Godefroy Moreau.........................

Un ami d'Ottawa.........................

Huguste Potvin, Ottawa..........
Les employés de Bryson, Graham &

de
—Et si je m’entêtais, moi aussi 

s’écria-t-il, si je gardais tout-.. 
que ferais-tu ?

—Je me dirais, mon père, qu’
une misère honnête vaut mieux 
qu’une fortune volée, je quitte
rais ce château, qui est au duc de 
Sairmeuse, et je chercherais une 
place de fille de ferme aux envi
rons....

Cette terrible réponse atteignit 
M. Lacheneur comme un coup 
de massue. Il se laissa tomber 
sur un fauteuil en sanglotant.... 
Il connaissait assez sa fille ponr 
savoir que ce qu’elle disait elle 
le ferait.

Mais il était vaincu, sa fille 
l’emportait, il venait de se résou
dre à l’héroïque sacrifice.

—Je restituerai Sairmeuse, 
balbntia-t-il....advienne que pour-

ement n'avait aucun renseigne 
à ce sujet.

M. STEPHENS 
d’ordre. Il 
dans lequel 
pour amender 
réal, et qui lui

—L» poursuite en contestation d’élec-
on intentée contre1 leqééhevins Villeneu

ve, Lee et Lamontagne1 a été abandonnée 
hier, le demandeur déclarant qu’il a été 
trompé par derfausses représentations.

—A sa dernière réunion, la société ml-i 
croscopiflue de Montréal a décidé de sp 
joindre à là sociétéd’biaiMrenatureIle?paur 
une excuraipn scientifique à la montagne 
do Bolœil a» commencement de Juin.

—Un officier du bureau ceptral d'hygiène 
nous informait hier matin'que la parois 
Saint-Denis serait probablement mise ett 
quarantaine. ïfparaîtrait que la variole 
est à l'état épidémiquodfuis cette paroisse.

— Henri et Frédéric Courtemanc^e, 
LoiAfe Oultoet, Noël Breux et'T.Lueigilaip, 
tous de Chambly, pnt été traduite hier ma
tin devant la cour de police sous l’accusa
tion de s'être servi ae la dynamite pour 
pêcher le poisson dans la rivière Richelieu, 
à Chambly. La cause se continuera ce

gouvern 
ment à c

Qua 
donne 
comté 
ouverl 
aérait 

On ; 
rable 
offert ; 
que 
préfèr 
comté 
électif 
déclin 
ment ; 
qui pe 

Etl 
nadiei 
tre, pi 
gouve 
une i 
velle i 
ce qui

PHENS soulève une questio 
Il cite un article de La P rem 

ou prétend que le bill 
la chartede la ville de Mont, 

it qui lui a été adressé ponr être so
la chambre, avait été altéré en pas 

ctionnai 
vill<* l’u 

il désire aifir

—Samuel Smith, de New London,le pion
nier du canton Cleveland, vient de mourir, 
à l’âge de 88 ans. Il était venu au pays il y 
a ciquante ans et ne s’était jamais éloigné 
du canton où 11 avait planté sa tente. 11 
laisse 8 enfants. 60 petits enfants et 48 
arrière-petits enfants, qui tous sont établi 
dans les environs et vivent heureux et 
prospères. Cet homme n’avait jamais été 
mal ado. Il a été frappé de paralysie le 8 
avril et il en est mort. Ce brave colon était 

■ai Canadien. Ses funérailles out été 
tr£a imposantes,

y
à celles des fonsant do ses mains a celles des ioi 

re» de la Chambre. Le conseil du 
jugé sévèrement à ce sujet ; il ri
mer que ni lui, ni les fonctionnaires soin n 
blâmer car il n’a vu co bill que lorsqu’il ji 
été Imprimé. Lorsqu’il en a reçu le proie! 
de Montréal il l’a simplement remis <! 
suite à qui 
tendu doit être att 
parfaite qut’en a é 
fonctionnaires de 
pas à blâmer.

L’orateur dit que le projet du bill qu'il a 
en mains était semblable à la conic impri
mée, il a les déclarations des traducteurs 
qui constatent qu’ils ont agi confo 
aux règlements de la chambre. La question 
en reste là.

A la demande de M. Stephens il est. or
donné qu’une copie du dernier rapport an
nuel du Drllowardsur l’asile de la Longue 
Pointe et de la correspondance entre If- 
gouvernement et les entrepreneurs de 
l’asile de Beaupovt soit déposée sur le 
bureau de la chambre.

A six heures la séance est suspendue.
SEANCE DU SOIR

t
.. 35 00 
.. 500 00 
.. 35 0i

.. 11 00
1 00
i 25

de droit. La cause de ce mnlvn 
3 àla rédaction'iin 

à Montréal et les
ri buée 
té faitei 
cette Chambre ne sont5 00

.. 175 00 
,. 25 00 
. 25 00 
.. 50 00 

10 00 
.. 10 00

I>onntenrw
(Suite de la liste)

Son Excellence le Gouverneur, 
$250 : E. Moreau, $10 ; II. Lèves 
que. i3 couvertes ; les commis de 
chez M. Bryson Graham, $16,50 ; 
T. Barrette," 4 poches de patates ; 
L’évêché, linge et hardes ; Madame 
Selicot, pain ; Revd Père Canvin, 
40 minois de pala es ; Bryson et 
Graham, 51 bons de $2.00 ; Julien 
Charretier $10 en épiceries ; Abra 
ham Dallaire, 4 jambons et 2 quar
tiers de veau.

Jos Lapierre, épicier, Hull, linge 
et hardes ; Gouvernement de Qué 
bec, $1000.
S. Cette souscription n’est que pour 
les besoins pressants. Le chiffre sera 
sans doute augmente.

M. le notaire Tétreau sera dans 
dix jours dans un nouveau bureau.

rmement
mutin.

—Hier matin on a fait embarquer à bord 
du SS Circassian, de la ligne Allan, qui 
partira aujourd’hui, 282 têtes de bétail à 
destination de Liverpool. On y remar- 
quait deux bœufs pesapt chacun 3,300 lba. 
Ces magnifiques échantillons de la race bo
vine sont envoyés par un fermier d’Ontario 
à l’exposition coloniale de Londres.
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Cie 50
Tréfilé St Jean, Hull...........................
Henry M. Ami.....................................
Charles Bédard, P. O..........................
Paooisse Ste Anne (2ème envoi)....
T. Kelly, ferblantier............................
Charles Devlin, Aylmer.....................
Flavien Mofiet, Hull...........................

00 ra....oo
Il s’interrompit, un visiteur 

lni arrivait.
C’était un tout jeune homme 

d’une vingtaine d’années, de 
tournure distinguée, à fair mé
lancolique et doux.

Son regard, quand il entra dans 
le salon, ayant rencontré celui de 
Marie-Anne, il devint cramoisi, 
et la jeune fille se détourna à 
demi, rougissant jusqu’à la raci
ne des cheveux.

—Hier matin un représentant de la mai
son Paterson-KissocK et Cie., l’avocat de 
la société, les officiers de douane Wolff et 
Grose, avec leurs avocats, sont partis pour 
Ottawa où ils doivent, paraît-il, s’aboucher 
avec le ministre des douanes et tâcher 
d’en arriver àun règlement à Vamiablede la 
question, dont nous avons éhtretenu nos 
lecteurs depuis quelques jours.

—"C’est lundi, le 24 juin prochain qt 
braves volontaires du 65e bataillon 
vronfc leurs médailles de la campagne du 
Nord-Ouest. Ces médailles sont sembla
bles à celles qui ont été distribuéés aux 
membfes de l’Artillerie de Garnison de 
Montréal: Elles sont de même gravées par 
MM- Mougeau et Baker, du No 140, rue 
Saint-Laurent, qui ont aussi gravé celle de 
VArtillerle.

40
7 00 Le président soumet le rapport du comi 

té des comptes publics. Ce rapport recoin 
mande M. Owen comme sténographe du 
comité dans l’enquête Gale, et contient une 
déclaration de M. Mercier, chef de l'opposi
tion, qu’il resignerait comme membre du 
comité parce qu'il était opposé à cette no
mination. Ce rapport renferme aussi une 
motion de M. Desjardins, demandant que 
cette enquête soit conduite par le comité 
des comptes publics au lieu d'un comité 
spécial.

M. GAGNON fait un discours dune 
heurè rt s’oppose à l'adoption de ce rap
port. *Lt demande si le gouvernement est 
décidé à procéder à cette enquête.

Lo procureur général répond

10 00 
20 OU 
10 00

BUG. CAUVIN,
Pire O. M. I.

Trésorier du comité^ de Secours.

Sir
Home 
que, s 
ce soi: 
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Ligne d’Omnlbmt

L’omnibus entre Ottawa et le 
Pont Billing commencera ses voya 
ges réguliers deman.. (A continuer)

|

PRESENTATION D’ADRESSES

Lundi soir, les membres des so 
ciélés St Jean Baptiste et St Pierre, 
se rendir- nt au collège d’Ottawa 
pour présenter des adresses de bien
venue au Revd Père Provost, le 
digne successeur du regretté Père 
TabareL

Nous sommes heureux de 
voir donner ci après le texte de la 
jolie réponse du supérieur du Col
lège :

DOU-

RÉPONSE DU R. P. PROVOST

Le Révérend Père Provost répon 
dit en termes émues à ces deux 
adresses II remercia les sociétés 
canadiennes françaises d’Ottawa de 
cette marque de délicate attention. 
Puis il fit du révérend Père Taba- 
ret, son prédécesseur, l’éloge le plus 
sincère et le plus complet. w C’était 
un grand homme dans toute l’éten
due du mot,” a-t il dit ; u Un grand 
cœur et une vaste intelligence. 
Nous ne pourrons peut être jamais 
nous faire une juste idée de la 
grandeur de la perte que nous 
avons subie.” Puis le Révd Père 
rappela à ses auditeurs quelques- 
uues des grandes œuvres accom
plies par le vénérable défunt, insis
tant particulièrement sur celle de 
l’éducation de la jeunesse. I 
fit voir comment le Révd Père Ta- 
baret avec de faibles ressources 
matérielles, parvint à former cette 
belle et grande Université, qui fait 
aujourd’hui la gloire de la ville et 
du diocèse d’Ottawa, ainsi que du 
pays tout entier. Le Révd Père 
s’attacha ensuite pendant quelques 
instants à faire ressortir cette am 
pleur de vues qui distinguait si 
éminemment son vénérable prédé- 

u Pour lui,” dit-il, u il n’y 
avait ni Français, ni Canadiens, m 
Irlandais, ni Anglais ; il savait se 
faire tout à tous, et communiquer 
aux autres cette largeur de 
vues qui était eu lui. Il n’eût 
qu’une ambition, celle de réunir 
toutes les volontés, toutes les aspi
rations, tous les talents, sur un ter
rain commun, celui de la religion. 
11 désirait que tous travaillassent 
avec une égale ardeur à procurer à 
la gloire de Dieu et de son Eglise,en 
déhors de toute considération de 
drapeau national ou politique. Il 
croyait et il aimait à répéter que 
sur ce terrain tout le monde pou
vait se rencontrer et se serrer la 
main. “Quelle grandeur d’âme, 
messieurs ! et combien cette con
duite mérite d’être imitée 1 Ici, dans 
notre Université, elle a produit et 
continue de produire les plus heu
reux résultats Recrutés parmi des 
nationalités diverses, et dans des 
pays divers, nos élèves sont pleins 
de déférance les uns pour les 
autres, et fraternisent d’une ma
nière admirable.

u Messieurs,” dit le Révd Père 
Provost en concluant, “je sens que 
nous ne devons vous et moi, désirer 
qu’une chose : C’est que le nouveau 
supérieur du collège d’Ottawa mar
che fidèlement dans la voie qui lui 
a été tracée par son vénéré prédé
cesseur.”

Après ce magnifique tribut d’élo
ges, le Révd Père considérant qu’il 
avait en sa présence les représen 
tante des différentes sociétés cana
diennes françaises d’Ultawa, ajouta 
que s’il était prêt à reconnaître à 
chaque peuple ses qualités et ses 
mérites, il était cependant fier d’ap
partenir à la nationalité canadienne- 
française qui a, elle aussi, ses 
grands mérites et ses belles qualités.

Puis le R. Pere ayant encore re 
mercié cordialement les membres 
de la députation, ces messieurs se 
retirèrent enchantés de la courtoisie 
et de l’amabilité avec lesquelles ils 
venai nt d’être reçus.

cesse ur.

DANS LA CAPITALE
Une alarme a é é sonnée à l’hôtel 

de ville à 3 heures aujourd’hui, 
afin de faire constater à une dépu
tation de Montréal la promptitude 
de nos pompiers. Le résultat a été 
très satisfaisant.

Navigation

Le vapeur Olive, est attendu ce 
soir de Montréal en route pour 
Portland, ayant attendu^à Montréal 
pour commencer son trajet régulier. 
Le Ida est arrivé ce matin é-t a con 
tinué sa route jusqu’à Kingston. 
Tous les bateaux spécialement pour 
le transport du fret sont maintenant 
prêts a faire leur trajet régulière
ment

Canada Atlantic

Cette ligne doit inaugurer sous 
peu un train écl air pour passagers 
entre Ottawa, Boston et New-York. 
Le service commencera ve s le 1er 
juin.

M McEenna, le contracteur pour 
l’arrosage des terrains du Gouver 
nemeut, a fait une perte sérieuse 
hier par la mort de run de ses che 

dont il n’était propriétaire que 
depuis mercredi. L’animal tomba 
malade tout à coup et mourut au 
bout de quelques heures. Il valait 
au-delà de $200.
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